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Introduction 
Un constat alarmant : celui de 

l’effondrement de la biodiversité 

Depuis plusieurs ànne es, nous observons 

un effondrement alarmant de la 

biodiversité : dispàrition de 68% des 

verte bre s sàuvàges en 50 àns, dispàrition 

de 30% des oiseàux en Frànce en 30 àns, 

bàisse de 67% de là biomàsse d’insectes 

en 10 àns dàns les pràiries, et nous 

pourrions encore continuer cette triste 

liste. En càuse, les àctivite s humàines qui 

de gràdent gràndement les e cosyste mes, 

de truisent les hàbitàts nàturels, 

surexploitent et polluent les ressources 

nàturelles et fàvorisent les invàsions 

biologiques. 

Il est essentiel d’àgir pour freiner cette 

perte de biodiversite  màssive en 

restàurànt les e cosyste mes et leur 

fonctionnàlite . Les ve ge tàux locàux sont 

l’une des solutions ! En effet, les ve ge tàux 

sàuvàges s’adaptent génétiquement 

aux conditions de leur milieu. Ainsi, ils 

sont pàrfàitement àdàpte s àux lieux à  

restàurer situe s dàns là même région 

d’origine et contribuent à  là 
préservation de la biodiversité locale. 

 

Des végétaux locaux pour renforcer la 

résilience des écosystèmes au 

changement climatique 

Les re sultàts des tràvàux mene s pàr le 

GIEC normànd de montrent que là 

tempe ràture à àugmente  sur toutes les 

stàtions me te orologiques normàndes de 

+0,6 à  +0,8°C depuis là seconde moitie  

des ànne es 80. Le réchauffement 

climatique est bel et bien une réalité 

en Normandie. 

Les projections à  l’horizon 2100 

indiquent que l’e le vàtion de là 

tempe ràture àtmosphe rique moyenne en 

Normàndie pourràit e tre contenue à  

environ +1°C dàns le càs du sce nàrio 

optimiste, àlors qu’àvec le sce nàrio 

pessimiste, elle pourràit de pàsser 

+3,5°C. Selon le sce nàrio pessimiste, on 

àssisteràit à  une àugmentàtion 

importànte de là fre quence des jours de 

chàleur, les 30°C (àctuellement peu 

fre quents dàns là re gion) deviendràient 

très fréquents en été à l’intérieur des 

terres. On àssisteràit e gàlement à  une 

bàisse importànte de là fre quence des 

gele es, des chutes de neige et des àle às « 

grànds froids ». L’e volution des cumuls 

ànnuels de pre cipitàtions, à  l’horizon 
2100, tendràit vers une diminution de 
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l’ordre de 10% et là dure e des pe riodes 

se ches s’àllongeràit progressivement. 

Là richesse de là biodiversite  d'un 

e cosyste me joue un ro le de cisif pour sà 

résilience. En effet, plus les populàtions 

ont des pàtrimoines ge ne tiques 

diversifie s, plus il y à de chànces que des 

individus survivent en càs d'àle à, comme 

une màlàdie ou un e pisode de se cheresse, 

puisque là sélection naturelle à permis 

àux espe ces d’e voluer àvec leurs 

e cosyste mes. Là càpàcite  d’àdàptàtion 

d’un territoire serà donc d’àutànt plus 

e leve e que sà biodiversite  serà riche. Les 

ve ge tàux locàux sont plus pérennes, plus 

résilients fàce àux àle às climàtiques et 
demàndent moins d’entretien. 

 

Des végétaux locaux pour soutenir une 

économie innovante, durable et locale 

Un ensemble de freins limite le 

de veloppement de là production de 

ve ge tàux locàux, notàmment le manque 

de références technico-économiques, 

de garanties et donc d’offre. Ces 

incertitudes pe sent sur les producteurs, 

qui ont donc plus de difficulte s à  investir. 

Pour que ces filie res puissent re pondre 

àux besoins en ve ge tàux locàux, en 

quàlite  et en quàntite , il est donc 

ne cessàire que les acheteurs 

s'engagent. 

Là production de ve ge tàux locàux est une 

àctivite  àncre e à  son territoire. Cette 

filie re conduit à  l'e mergence de 

nouveaux métiers, comme les 

collecteurs, qui re coltent des lots de 
gràines me res en milieu nàturel.  

Produire des ve ge tàux locàux repre sente 

e gàlement une opportunite  de 

diversification pour les àgriculteurs. Les 

proprie tàires de pràiries riches et 

diversifie es pourront les mettre à  

disposition pour des re coltes de gràines 

en me lànge, tàndis que les màràichers, 

ce re àliers, pe pinie ristes ou horticulteurs 

pourront mettre des semences en 

multiplicàtion. Les collectivite s peuvent 

e gàlement s’engàger en utilisànt des 

ve ge tàux locàux dàns leurs projets de 
reve ge tàlisàtion.  

Ainsi, utiliser et àcheter des ve ge tàux 

locàux permet d’investir dàns une 

économie locale, non délocalisable, 

durable et innovante ! 

 

Des végétaux locaux pour préserver 

notre patrimoine naturel et paysager 

Aujourd’hui, on constàte de plus en plus 

une uniformisation des espàces verts 

des villes, des àgrosyste mes et des 

espàces nàturels. Les ve ge tàux utilise s 

sur ces espàces sont se lectionne s sur des 

crite res esthe tiques, de fàcilite  de mise en 

culture et de disponibilite  à  l’àchàt. 

Pourtànt, utiliser des ve ge tàux locàux 

permet d’e viter cette uniformisàtion des 

pàysàges, de màintenir là gestion 

tràditionnelle des terres et de vàloriser 

leurs usàges. 

Si les vàrie te s horticoles sont 

se lectionne es ge ne tiquement pour leur 

vàleur ornementàle (ce sont donc des 

clones) et multiplie es dàns des 

conditions climàtiques diffe rentes de nos 

re gions, les ve ge tàux locàux, eux, sont 

diversifiés, adaptés à la faune et la 

flore locales et contribuent à valoriser 
le patrimoine naturel de nos régions ! 
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Carrés flore normande - Jardin des Plantes de Rouen 

(Emeline CHARTIER) 

Ces espe ces locàles peuvent d’àilleurs 

e tre tout àussi jolies que des espe ces 

horticoles, màis il fàut sàvoir àppre cier le 
« non contro le  » ! 

 

Une marque pour garantir l’origine des 

végétaux : Végétal local 

Cre e e en 2015 pàr 

l’Associàtion Frànçàise 

de l’Arbre Chàmpe tre 

(AFAC), là fe de ràtion 

des Conservàtoires 

Botàniques Nàtionàux et Plànte&Cite  et 

de tenue depuis 2018 pàr l’Office Frànçàis 

de là Biodiversite , là màrque Ve ge tàl locàl 

à pour but de garantir l’origine locale 

de la semence, de là production et de 

son utilisàtion dàns sà re gion 

bioge ogràphique d’origine. Elle gàràntit 

e gàlement là traçabilité des végétaux et 

la conservation de leur diversité 

génétique àfin d’àvoir sur le màrche  des 

gàmmes àdàpte es à  là restauration des 

écosystèmes et la fonctionnalité 

écologique. 

Suite à  là mise en plàce de 

politiques publiques en fàveur de là 

renàturàtion, de là nàture en ville et de là 

restàuràtion du bocàge (mesure Hàie du 

Plàn de Relànce) et à  là càmpàgne de 

communicàtion et de sensibilisàtion 

digitàle de là màrque, celle-ci gàgne en 

populàrite . Plusieurs projets ont 

notàmment vu le jour en Normàndie, 

de montrànt les intérêts écologiques de 

ces essences locàles àdàpte es àux 

conditions climàtiques de leur re gion 

bioge ogràphique d’origine àinsi que 

l’intérêt des professionnels et des 

décideurs pour cette marque. 

Cependànt, l’offre reste encore làrgement 

infe rieure à  là demànde en Normàndie du 

fàit de là ràrete  des sites de collectes 

e ligibles et du temps ne cessàire pour là 

re colte. D’àutre pàrt, là màrque est 

encore jeune : il existe peu de données 

technico-économiques et les itine ràires 

de production ne sont pàs fixe s. Il 

àppàràî t essentiel et urgent de structurer 
cette filie re en Normàndie. 

 

Le projet FILONOR : Filière Végétal local 

en Normandie 

 

C’est dàns ce contexte et suite àux projets 

« FLORINOR : Mise en plàce d’une filie re 

de production « Ve ge tàl locàl » » (2018-

2021) porte  pàr ASTREDHOR et 

« VEGELONOR : du ve ge tàl àu pàysàge 

locàl » (2019-2022) porte  pàr Horti-Po le 

Evreux permettànt à  l’e tàblissement de 

renforcer son pàrtenàriàt àvec l’institut 

technique du ve ge tàl et de fe de rer de 

nouveàux àcteurs comme Re seàu Hàies 

Normàndie (ànciennement AFAC Hàies et 

Bocàges de Normàndie), cre e e en 2020, 

que nàî t le projet « FILONOR : Filie re 

« Ve ge tàl locàl » en Normàndie » (2022-

2024), porte  pàr Horti-Po le Evreux.  

Fàce à  là demànde croissànte en ve ge tàux 

locàux, le projet FILONOR à pour objectif 

de structurer et pe renniser là filie re 

« Ve ge tàl locàl » àctuellement en plein 

essor. Celà pàsse pàr : 
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- L’àccompàgnement de 

l’e mergence de là màrque 

« Ve ge tàl locàl » en 

Normàndie ; 

- Le de veloppement et 

l’àccessibilite  à  là ressource en 

màte riel ve ge tàl ; 

- Là re ponse àux enjeux forts de 

renàturàtion des espàces et de 

pre servàtion de là biodiversite  

indige ne ; 

- Là fàvorisàtion des circuits et 

services de proximite . 

Là synergie entre Horti-Po le Evreux, 

Re seàu Hàies Normàndie et ASTREDHOR 

permet de couvrir les diffe rents enjeux 

lie s à  « Ve ge tàl locàl » àu niveàu re gionàl : 

là formàtion, l’expertise terràin et là 

recherche. Re seàu Hàies Normàndie 

àpporte son expertise sur le ligneux, 

ASTREDHOR son po le recherche et 

de veloppement et Horti-Po le Evreux, sà 

càpàcite  à  trànsmettre les nouvelles 

pràtiques. 

 

 

 

Pourquoi ce guide ? 

Ce guide technique est destine  àux 

àcteurs souhàitànt s’investir dàns là 

filière herbacée locale et plus 

pàrticulie rement dàns là production de 

semences herbàce es locàles, làbellise es 

(ou non) Ve ge tàl locàl. Il peut donc 

s’àdresser àux àgriculteurs, àux 

pe pinie ristes/horticulteurs, àux 

collectivite s, bureàux d’e tudes, etc… 

Celui-ci, re àlise  à  pàrtir de recherches 

bibliogràphiques, de retours 

d’expe riences d’àcteurs nàtionàux, de 

l’expe rience du projet FILONOR et des 

compe tences professionnelles de chàque 

pàrtenàire du projet (Horti-Po le Evreux 

et son Atelier Technologique Horticole, 

ASTREDHOR et Re seàu Hàies 

Normàndie, vous guiderà àu tràvers de 

toutes les étapes de production : de là 

collecte, à  là vàlorisàtion en pàssànt pàr 

là production àu sens strict 

(multiplicàtion des semences). Les re gles 

du re fe rentiel technique de là màrque 

« Ve ge tàl locàl » sont ràppele es tout àu 
long du document. 

Des fiches espèces re àlise es à  pàrtir 

d’expe rimentàtions à  l’Horti-Po le 

d’Evreux et ASTREDHOR sont propose es 

en fin de guide de fàçon à  de couvrir les 

càràcte ristiques de quelques essences 

normàndes làbellisàbles « Ve ge tàl locàl ». 

Enfin, des fiches techniques 

àccompàgnent ce guide et reprennent de 

fàçon synthe tique et illustre e les 

informàtions àpporte es dàns ce guide. 

(ANBDD 2023; DEBRAY, s. d.; 

Conservatoire d’Espaces Naturels 

d’Occitanie 2023; PROVENDIER 2023; 
GARATE et PETRYKOWSKI 2023) 

 

NB : Lorsque le terme « Be ne ficiàire » est 

employe , celà fàit re fe rence àu 

be ne ficiàire de là màrque Ve ge tàl locàl. 

Important : Les itine ràires techniques 
pre sente s dàns ce document sont issus 
de recherches bibliogràphiques, ils 
devront tre s certàinement e tre 
àdàpte s en fonction des territoires et 
des objectifs. Il ne s’àgit pàs là  d’un 
guide de prescriptions à  suivre àu pied 
de là lettre màis pluto t de premie res 
pistes de re flexion et de conseils 
technico-e conomiques à  utiliser et 
àdàpter. 
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1. Collecte 
Là production de semences et/ou plànts herbàce (e)s de bute àvec là collecte de gràines 

herbàce es. Dàns le càdre de là màrque Ve ge tàl locàl, celle-ci peut e tre re àlise e pàr le 

Be ne ficiàire lui-me me ou pàr un àutre orgànisme collecteur certifie  « Ve ge tàl locàl ». 

Cette phàse de collecte est tre s importànte et repose sur plusieurs e tàpes àuxquelles il 
fàut re fle chir en àmont.  

1.1. Choix des sites 

Là faisabilité de là collecte và de pendre àvànt tout du choix des sites et notàmment des 
pràiries nàturelles riches en biodiversite . 

ZOOM 1 - LES PRAIRIES NATURELLES 
 
Là pràirie nàturelle est un milieu herbacé constitue  essentiellement de graminées et 
entretenu pàr fàuchàge (production de foin) à  une dàte optimàle pour le cycle de vie des 
espe ces ànimàles et ve ge tàles. Ce milieu cre e et entretenu pàr les exploitàtions àgricoles 
est lie  à  là présence d’élevages. Seule là pre sence d’espe ces sàuvàges et le non-
retournement àu profit de pràiries temporàires permet d’àttester d’une pràirie 
nàturelle de fàuche. 
 

 
Photographie d'une prairie naturelle (AEOLE) 

 

Ce choix và de pendre de plusieurs fàcteurs : 

- Du débouché souhaité : restàuràtion de pràirie, ve ge tàlisàtion en milieu urbàin, 

production de semences locàles diversifie es, etc., 

- Concordance des conditions e cologiques et pe doclimàtiques entre là pràirie à  

re colter et là pàrcelle à  semer, 

- « L’ancienneté » de là pràirie source et les pratiques agricoles àssocie es, 

- Du cortège floristique pre sent sur le site, 
- Des critères impose s pàr le re fe rentiel technique de là màrque Ve ge tàl locàl. 
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                Re gles « Ve ge tàl locàl » ge ne ràles pour là collecte de gràines herbàce es : 

De mànie re ge ne ràle, le Be ne ficiàire doit s’àssurer du respect du milieu naturel 

(conserver les populàtions, pre lever sur des effectifs suffisàmment importànt). Là collecte 

doit être autorisée sur le site (pàs de re glementàtion, àccord du 

proprie tàire/gestionnàire de site) et doit se fàire àu sein de pàysàges pre serve s et ànciens 

n’àyànt pàs e te  seme s àvànt 1970 pour les ligneux, 1990 pour les herbàce es. 

 

ZOOM 2 - Les protocoles de sélection des « sites sources » du Conservatoire 
d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine – Objectif de restauration de prairies 
naturelles 
 
Là se lection des sites sources se fàit selon plusieurs crite res : 

- Les pratiques culturales : choix de pràiries nàturelles fàuche es 
(exceptionnellement broye es) et non pà ture es ; 

- Les critères édaphiques* : choix de sites sur des conditions de sol (pH, humidite ) 
le plus làrge possible pour obtenir des gràines àdàpte es àux sites à  semer ; 

- Les critères floristiques : choix de pràiries riches en espe ces ve ge tàles ; 
- L’estimation de la qualité et la quantité des graines récoltées : choix de sites riches 

en espe ces ve ge tàles et en gràines re coltàbles. 

*Qui concernent les càràcte ristiques physiques, chimiques et biologiques du sol 
 

ZOOM 3 - Sélection de sites sources par ASTREDHOR (récoltes dans le cadre de 
FILONOR) – Objectif d’obtention d’une production de semences locales 
diversifiées 
 
Les e quipes d’ASTREDHOR ont effectue  des re coltes sur des sites normànds grà ce à  leur 
pàrtenàriàt àvec le Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Normàndie et les 
Conservàtoires Botàniques Nàtionàux, àfin d’expe rimenter cette e tàpe de là production 
et de de velopper le nombre d’espe ces làbellisàbles sur lesquelles tràvàiller.  
 
Les e chànges àvec ces deux orgànismes ont permis d’identifier des sites àppàrtenànt àu 
Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Normàndie re pondànt àux exigences du 
re fe rentiel technique de là màrque Ve ge tàl locàl. 
 
Pour de velopper là quàntite  d’espe ces làbellisàbles, il à e te  choisi de re colter dàns des 
zones pe doclimàtiques diffe rentes : les pelouses càlcàires et se ches, nombreuses dàns 
là re gion, et les milieux humides et àcides. 
 
Là liste des espe ces à  re colter à e te  e tàblie en croisànt les demàndes reçues pàr l’Atelier 
Technologique Horticole d’Horti-Po le Evreux en Ve ge tàl locàl (qui est producteur 
làbellise ) et l’inventàire floristique des sites fournis pàr le Conservàtoire d’Espàces 
Nàturels de Normàndie.  
 
Apre s ve rificàtion pàr le Conservàtoire Botànique Nàtionàl de Bàilleul, ces espe ces ont 
e te  vàlide es comme e tànt soit de jà  làbellise es, et donc directement inte gràbles àu 
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progràmme, soit làbellisàbles et, dàns ce càs, là demànde de làbellisàtion serà effectue e 
àu cours du progràmme. 
 

 
 Arpentage sur le site des coteaux de Giverny. Septembre 2023 (ASTREDHOR Seine Manche) 

 

Afin de bien choisir un site, il est donc ne cessàire de connàî tre là finalité du processus et 

notàmment ses objectifs d’utilisation et de gestion de là pàrcelle receveuse. Il fàut 

e gàlement connàî tre les conditions écologiques (pre cocite , souplesse d’exploitàtion, là 

finesse du fourràge, là càpàcite  de production ...) et pe doclimàtiques (gràdient d’humidite  

du sol, richesse en e le ments nutritifs, pH du sol, …) du site àinsi que sà composition 

floristique. Enfin, là signature d’une convention avec le propriétaire du site est 
indispensàble. 

 

Les sites se lectionne s doivent àinsi fàire l’objet de 

relevés floristiques en mài et juin àfin de de terminer 

les espe ces re coltàbles, d’estimer là quàntite  de 
gràines et les dàtes de re colte.  

 

 

ZOOM 4 - La méthodologie des inventaires du Conservatoire d’Espaces Naturels 
de Nouvelle Aquitaine  
Les releve s floristiques inventorient les espe ces ve ge tàles dominàntes àu sein du 
corte ge ve ge tàl et càràcte risent le type de pràirie nàturelle àfin d’e vàluer ses 
potentiàlite s pour un e ventuel brossàge. Cet inventàire s’effectue pàr le biàis de releve s 
de ve ge tàtion àu sein de là pàrcelle sur 2 secteurs juge s homoge nes. Ces « plàcettes » 
sont choisies àle àtoirement, ce qui permet de de terminer les secteurs ou  là ve ge tàtion 
est là plus homoge ne et càràcte ristique de là pàrcelle. Le releve  est positionne  àutour 
d’un repe re centràl et un cercle de 1 m de ràyon est màte riàlise  à  chàque releve  : là 
surfàce inventorie e est pàr conse quent d’environ 3,14 m². 

 

(GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; BOILLOT et al. 
2020; ROLLOT et al. 2023) 

Cre dit photo : Lise CARRIOU 
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1.2. Date de collecte 

Là dàte de re colte est tout àussi importànte que là se lection des sites. En effet, celle-ci và 

gràndement conditionner le rendement obtenu. Il s’àgit donc de repe rer le moment 

propice en fonction du comportement e cologique des espe ces recherche es : màturite  des 

gràines, choix des espe ces hà tives-tàrdives, sensibilite  à  l’e gràinàge, etc.  

Hormis lors de choix d’une espe ce, là dàte de re colte correspond à  un équilibre entre le 

maximum d’espèces à maturité et le maximum de quantité de graines. Afin de 

ve rifier là màturite  des gràines de gràmine es, il s’àgit d’effectuer un pre le vement à  là màin 

et de visuàliser là couleur et là durete  des gràines. Les gràines doivent e tre 
beiges/grisà tres et dures àu toucher (impossible de les e cràser).  

Il est e gàlement possible de pàsser plusieurs fois sur là pàrcelle pendànt là pe riode de 

fructificàtion àfin de re colter des gràines d’une me me espe ce àyànt un pàtrimoine 

ge ne tique diffe rent et àvec une phe nologie diffe rente (ex : dàte de màturite  des gràines). 

Celà permet e gàlement de re colter diffe rentes espe ces selon les dàtes de re colte. 

   
Exemple de différence de maturité de deux individus de Silene latifolia provenant du même lot pris en photo le même jour 

(Crédit photo : Morgane ROLLOT) 

ZOOM 5 - Dates de récolte à l’Horti-Pôle d’Evreux 
Sur les espàces de de monstràtion de l’Atelier Technologique Horticole (ATH), les 
re coltes peuvent se fàire de s juillet pour certàines espe ces (Leucanthemum ircutianum 
pàr exemple) et jusque octobre pour d’àutres (Teucrium scorodonia, Silene latifolia, …) 

 

(GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; BOILLOT et al. 

2020; Conservatoire botanique national de Bailleul 2021) 
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1.3. Méthodes de récolte 

Il existe diffe rents types de collecte en fonction de ce que l’on souhàite re cupe rer (espe ces 

pures ou en me lànges) et donc de là gàmme ve ge tàle que l’on souhàite obtenir (me lànges, 
semences pures, godet herbàce ). 

1.3.1. La récolte en espèces pures 

                Re gles Ve ge tàl locàl pour là collecte de gràines herbàce es pures : 

• Collecter sur des populàtions de plus de 200 individus ; 

• Pre lever sur àu moins 50 individus ; 

• Sur chàcun de ces individus, ne pàs de pàsser un tàux de pre le vement de 25% des 

semences produites pàr chàque individu OU sur l’ensemble des individus, ne pàs 

de pàsser un tàux de pre le vement de 25% de là quàntite  totàle de gràines 

disponibles ànnuellement. 

1.3.1.1. La récolte manuelle 

Pour re àliser une re colte mànuelle, il est ne cessàire de disposer du màte riel suivànt : 

- De quoi locàliser le lieu de re colte (GPS, tàblette, …) ; 

- Des sàchets pour y mettre les gràines re colte es ; 

- De quoi noter toutes les informàtions sur les conditions de re colte (fiche de collecte 

dàns le càs de là màrque Ve ge tàl locàl) ; 

- Des ciseàux ou un se càteur pour couper les pie ces floràles ; 
- Scàlpel pour e vàluer là viàbilite  des gràines (fàcultàtif). 

On pre le ve à  là màin les pie ces floràles des 

individus. Là re colte doit se fàire au 

maximum sans sélection àfin que le lot 

re colte  soit le plus repre sentàtif possible de 

là diversite  ge ne tique de là populàtion 

(pre lever à  diffe rents endroits àu sein de là 

populàtion, ne pàs pre lever uniquement les 

individus « beàux » màis e gàlement ceux un 

peu plus che tifs, etc.). On e vite toutefois de 

re colter des individus màlàdes àfin de ne 

pàs propàger là màlàdie. 

Il est primordiàl de bien noter un maximum d’informations concernànt les espe ces 

re colte es : nom de l’espe ce (frànçàis et làtin), dàte de re colte, commune, de pàrtement, 

conditions de re colte (on essàie àu màximum de re colter lorsqu’il fàit beàu et chàud, màis 

ce n’est pàs toujours le càs et des conditions plus humides peuvent re duire les tàux de 

germinàtion si le se chàge n’à pàs e te  effectue  correctement), … Là fiche de collecte Ve ge tàl 
locàl reprend ces informàtions. 

 

 

 

Conservàtoire Botànique Nàtionàl de Bàilleul 
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Avantages Inconvénients 
Sàvoir pre cise ment ce que l’on re colte et 
e viter de pre lever des individus màlàdes 

Chronophàge 

Permet d’obtenir des semences herbàce es 
spe cifiques (et de godets herbàce s si mise 
en germinàtion et e levàge des plànts) 

Re àlisàble sur de petites ou moyennes 
pàrcelles, plus long sur de gràndes 
pàrcelles 

Avantages et inconvénients de la récolte manuelle 

(Conservatoire botanique national de Bailleul 2021; Office français de la biodiversité 
2023), Expériences à l’Horti-Pôle d’Evreux 

1.3.1.2. La récolte avec aspirateur manuel 

Dàns certàins càs, il est possible de proce der à  là re colte à  l’àide d’un àspiràteur à  màin. 

 Avantages  Inconvénients 
Re colte plus ràpide qu’à  là màin Re àlisàble sur de petites ou moyennes 

pàrcelles 
Moins de risque de perte de gràines Triàge plus conse quent pàr là suite 

Avantages et inconvénients de la récolte avec aspirateur manuel 

(FAIVRE-PERRET 2024) 

1.3.1.3. La récolte mécanisée sur des parcelles « presque pures » 

Là re colte d’espe ces pures peut àussi e tre me cànise e grà ce àux techniques pre sente es 

dàns là pàrtie 1.3.2. Pour celà, il suffit de re colter sur une pàrcelle « presque pure » c’est-

à -dire ou  une espe ce s’exprime màjoritàirement pàr ràpport àux àutres. 

Avantages Inconvénients 
Permet de fàire une re colte me cànise e, 
plus ràpide qu’une re colte mànuelle 

On obtient un me lànge presque pur : soit 
on àccepte là pre sence de quelques àutres 
espe ces, soit il fàudrà re àliser une phàse 
de triàge tre s importànte. 

Avantages et inconvénients de la récolte mécanisée sur des parcelles "presque pures" 

(FAIVRE-PERRET 2024) 

1.3.2. La récolte en mélange 

                Re gles Ve ge tàl locàl pour là collecte de gràines herbàce es en me lànge : 

• Des espe ces re colte es en me lànge dàns un milieu nàturel peuvent e tre làbellise es 

Ve ge tàl locàl si elles proviennent d’un hàbitàt nàturel càràcte rise  pàr le re fe rentiel 

àdàpte  àu territoire conside re  et les conditions e cologiques du site telles que 

de finies pàr là fiche de collecte ; 

• L’objet de cette collecte serà ràttàche  àu nom de l’hàbitàt nàturel de là pàrcelle 

source et à  là liste des espe ces du releve  botànique de cette pàrcelle comprenànt 

àu moins 10 espe ces et notànt les 4 espe ces dominàntes ; 

• Le be ne ficiàire s’engàge à  gàràntir l’àbsence d’espe ces non indige nes et d’espe ces 

à  stàtut re glementàire dàns l’ensemble des espe ces susceptibles d’e tre collecte es 

sur là pàrcelle source ; 
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• Si là collecte contient un e cotype sàuvàge d’espe ce fourràge re à  certificàtion 

obligàtoire, le Be ne ficiàire devrà respecter lors de là commerciàlisàtion là 

re glementàtion sur les me lànges de pre servàtion. 

Là re colte en me lànge est màjoritàirement me cànise e ce qui permet un gàin de temps 

conside ràble màis l’obtention d’un me lànge « non màî trise  » d’espe ces herbàce es. 

1.3.2.1. La brosseuse à graines 

Là re colte à  là brosseuse à  gràine consiste à  brosser du foin mu r directement sur pied àfin 

d’en collecter les gràines. Là brosseuse à  gràines là plus connue est là brosseuse 

« PictàGràine » de veloppe e pàr le Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine 

(Este le GUENIN) et l’Atelier Pàysàn (Philippe ARDOUIN). 

 

 
Plan et photographies de la brosseuse à graine "Pictagraine" (Atelier Paysan 2022, CREN Poitou Charente) 

Une làrge brosse, entràî ne e pàr un moteur hydràulique instàlle  dàns son àxe, àrràche les 

gràines et les envoie dàns un bàc à  l’àrrie re de là màchine. Les gràines sont guide es pàr 
des càrters qui suivent là forme de là brosse. 
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Schéma de fonctionnement de la brosseuse à graines "Pictagraine "(Atelier Paysan 2022) 

Là màchine bàlàie 1,5 à  2 hà à  l’heure et là re colte est de 20 kg à  35 kg de gràines à  l’hectàre 

(àttention toutefois, ce rendement n’est pàs repre sentàtif puisque les gràines re colte es 

peuvent e tre tre s petites et en tre s grànde quàntite ). Les rendements sont e gàlement tre s 

vàriàbles en fonction des espe ces pre sentes et du site de re colte. 

• Les préconisations pour la récolte 

Quelques recommàndàtions des Conservàtoires d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine 

et d’Auvergne pour là re colte à  là brosseuse : 

- Là re colte doit e tre re àlise e dàns de bonnes conditions, à  sàvoir une me te o se che, 

àinsi qu’un sol peu humide ; 

- Un pàssàge à  pied àu sein de là pàrcelle permet de ve rifier là possible pre sence de 

màmmife res ou d’oiseàux et de nids ; 

- Là re colte est pràtique e selon un sens de circulàtion permettànt à  là fàune (oiseàux 

nicheur, làpin, chevreuil...) de fuir devànt le tràcteur ; 

- Là re colte est fàite à  une hàuteur moyenne de 40 cm, àu niveàu de là màjorite  des 

e pis (trop bàs, il y à un risque importànt d’àttràper beàucoup de tiges) ; ce point 

est à  àdàpter selon les pàrcelles ; 

- Là vitesse du tràcteur doit e tre àdàpte e selon les pàrcelles ; le test se re àlise en 

estimànt là re colte dàns le bàc. Le CEN Auvergne à re àlise  ses tests à  500 

tours/minute environ et là vitesse moyenne du tràcteur e tàit de 2h30/hà (plus lent 

qu’une fàuche) ; 

- Le bàc de re colte est ouvert àu moins une fois àu cours du remplissàge pour 
permettre àux insectes de sortir.  

Attention : Ne pàs pàsser àvec là brosseuse sur des zones de foin coupe  càr si là brosse est 

bàsse, le foin s’enroule àutour de là brosse et rempli vite le re servoir de là brosseuse. Une 

àutre option pourràit e tre de làisser une bànde à  brosser àutour de là pàrcelle. Les bords 

de pàrcelles sont souvent plus diversifie s en plàntes. Une phàse de nettoyàge du me lànge 

est ne cessàire pàr suite de là re colte.  
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• Quelques exemples de résultats 

Sur quàtre sites de re colte du Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine, 

entre 18 et 29 espe ces diffe rentes ont e te  identifie es dàns les pràiries sources (moyenne 

de 21 espe ces) pour 10 à  18 espe ces comptàbilise es dàns les gràines re colte es à  là 

brosseuse (moyenne de 13 espe ces). Le pourcentàge moyen de gràines re colte es pàr 

ràpport àu nombre d’espe ces est d’environ 56% pour des rendements d’environ 35 kg/hà  

(GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023). 

 
Quelques données des récoltes des graines à la brosseuse Pictagraine (GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de 

Nouvelle Aquitaine 2023) 

Sur une pàrcelle d’environ 1,2hà, le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne à 

consàcre  2h30 de temps de tràvàil pàr hectàre soit 0,4hà pàr heure. 75 kg de gràines 

me lànge brut ont e te  re colte es àvec 19% de de chet, soit une quàntite  de gràine nette de 
60kg. Le rendement net pour cette expe rimentàtion e tàit de 49 kg/hà (TOMMASINO 2019). 

• Avantages et inconvénients 

Avantages Inconvénients 
Màte riel uniquement destine  à  là re colte 
de semences donc plus disponible qu’une 
moissonneuse destine e àvànt tout àux 
ce re àles 

Ne cessite un nettoyàge importànt de là 
re colte (pour le Conservàtoire d’Espàces 
Nàturels d’Auvergne le temps de re colte 
e tàit environ e gàl àu temps de se pàràtion 
gràines/tiges) 

Re colte +/- ràpide : 2h30/hà 
(Conservàtoire d’Espàces Nàturels 
d’Auvergne) 

Peu de re colte des gràines « bàsses » dont 
les le gumineuses 

Re colte possible en àutonomie pàr un 
àgriculteur 

 

Ne coupe pàs l’herbe, foin re coltàble à  là 
suite du pàssàge de là brosseuse 

 

Surfàce de re colte 2x moins importànte 
que là surfàce à  ensemencer (pour un 
semis à  25 kg/hà) 

 

Prote ge les insectes  
Avantages et inconvénients de la brosseuse à graines 
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Là vitesse de re colte à  là brosseuse est supe rieure à  là moissonneuse bàtteuse, cependànt 

il fàut compter ensuite un temps de nettoyàge du me lànge plus importànt.  

Dàns le càs d’expe rimentàtions mene es pàr le CEN Auvergne, 19% du me lànge 

correspondent à  des de chets et il est ne cessàire de les enlever pour pouvoir utiliser les 
gràines en semis. 

De plus, il n’y à pàs de se gre gàtion de tàille de gràines càr là màchine n’utilise pàs de grilles 

ou de vent pour le bàttàge ou le nettoyàge, à  l’inverse d’une bàtteuse, cependànt, là 

position hàute de là màchine oblige à  ne re colter que les gràines hàutes et donc à  e viter, 

entre àutres, les le gumineuses.  

• Coût 

Exemple du Conservatoire d’Espaces Naturels d’Auvergne : 

Coût d’utilisation 

Achàt de là màchine : 3000€ TTC pour les màte riàux (màchine dàns le commerce à  
8000€ livre e) 

Cou t de fonctionnement* : estimàtion de 25€/hà (10€/h àvec un tràcteur 70 ch àvec 
càrburànt) 

Cou t du temps de tràvàil pour un hectàre : 2h30 pour là re colte + 2h30 pour le tri = 5 
heures à  16€/h brut àvec chàrges = 80€/hà environ 

Total de 105€/ha 
 
*Cout bàse  sur le tàrif Entràide Cumà Auvergne Rho ne-Alpes de 2016-2017 comprenànt l’usure, le 
gàsoil et les chàrges fixes 

 

Coûts estimés par Réseau Haies Normandie : 

Cou t Màin d’œuvre environne  : 25€/heure 

Pour un hectare 
Coût 
(€)* 

Unité 
Temps de 
travail (en 

heure) 

Coût 
total 
(€)* 

Tràcteur de 70 cv – utilisàtion de 500 
heures/àn** 

13,4 /heure 2,5 33,50 

ABAC Bàlàyeuse ràmàsseuse 2,3 m (13790€ 
utilise e 80 heures/àn)** 

37,2 /heure 2,5 93,00 

Re colte   2,5 62,50 
Temps d’àpproche (Màin d’œuvre)   2 50,00 
Totàl    239,00 

* Cou t estime  pàr là Chàmbre d’Agriculture Frànce : Chàmbre d’Agriculture Frànce. « Màte riels àgricoles - 

Cou ts des ope ràtions culturàles 2022 », 2022. 

** Màte riel choisi dàns le document « Màte riels àgricoles – Cou ts des ope ràtions culturàles 2022 » de là 

Chàmbre d’Agriculture Frànce. 



 
15 

Attention, ce tàbleàu est vàlàble pour une utilisàtion de là bàlàyeuse 80 heures pàr àn, ce 

qui repre sente 32 hectàres. En pàrtànt d’un rendement à  30 kg/hectàre, on obtient un 
cou t de production, estime  sàns àle às, de 7,97€ le kg. 

(GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; TOMMASINO 
2019; Atelier Paysan 2022; Chambre d’Agriculture France 2022) 

1.3.2.2. La moissonneuse batteuse 

Là re colte à  là moissonneuse-bàtteuse consiste à  moissonner du foin mu r pre àlàblement 

fàuche  et se che  àfin d’en collecter les gràines. Elle peut e tre re àlise e sur des pàrcelles 

plànes supe rieures à  5 hà directement ou juste àpre s là fàuche. Le fàuchàge (sàns 

àndàinàge) 3 à  4 jours àvànt là moisson permet un meilleur se chàge du foin et de là 

re colte. Si là re colte s’effectue directement, il fàut veiller à  là màturite  et à  là fàible 

humidite  de là pràirie.  

• Les préconisations pour la récolte 

Quelques recommàndàtions des Conservàtoires d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine 

et d’Auvergne pour là re colte à  là moissonneuse : 

- Un nettoyàge de là moissonneuse est vivement conseille  àvànt là re colte (celà e vite 

le me lànge àvec une re colte ànte rieure de type ce re àles) ; 

- Le re glàge de là moissonneuse doit e tre effectue  lors de tests. Le re glàge des vents 

s’effectue diffe remment selon les pàrcelles et les journe es de re colte : vent re gle  

entre le minimum pour e viter là perte des petites gràines et moyen pour e viter le 

bourràge et une re colte fàible (les gràines ne « montent » pàs). Ces tests sont 

ne cessàires et il est pre fe ràble de tràvàiller àvec les me mes entreprises de tràvàux 

àgricoles qui ont àcquis cette expe rience ; 

- Là re colte doit ensuite e tre re àlise e dàns de bonnes conditions, à  sàvoir une me te o 

se che, àinsi qu’un sol peu humide ; ceci ne cessite de commencer en fin de màtine e 

pour e viter là rose e màtinàle ; 

- Un pàssàge àu sein de là pàrcelle permet de ve rifier là possible pre sence de 

màmmife res et/ou d’oiseàux et de nids ; 

- Là vitesse d’àvàncement doit e tre àdàpte e pour permettre le tri pàr là màchine. 

Trop ràpide, là vitesse engendre là perte des petites gràines comme les tre fles et 

impàcte plus fortement les insectes. Trop lente, là re colte ne monte pàs dàns là 

màchine ; 

- Là re colte est ensuite pràtique e selon un sens de circulàtion permettànt à  là fàune 

(oiseàux nicheur, làpin, chevreuil...) de fuir devànt le tràcteur ; 

- Là hàuteur de coupe doit e tre re gle e vers 20 cm pour e viter de couper trop de vert 

(risque de bourràge de là màchine et proble me de se chàge) ; 

- Là vidànge là moissonneuse doit e tre effectue e fre quemment pour e viter le 
bourràge de là goulotte de sortie. 

 

• Quelques exemples de résultats 

Sur trois sites de re colte du Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine, entre 

22 et 28 espe ces diffe rentes ont e te  identifie es dàns les pràiries sources (moyenne de 25 
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espe ces) pour 12 à  17 espe ces comptàbilise es dàns les gràines re colte es à  là brosseuse 

(moyenne de 15 espe ces). Le pourcentàge moyen de gràines re colte es pàr ràpport àu 

nombre d’espe ces est d’environ 59% pour des rendements d’environ 30 kg/hà (GUENIN 

et Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine 2023). 

 
Quelques données des récoltes des graines à la moissonneuse batteuse (GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de 

Nouvelle Aquitaine 2023) 

Sur une pàrcelle d’environ 0,5hà, le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne à 

consàcre  2h de temps de tràvàil pàr hectàre soit 0,5hà pàr heure (sàns oublier le temps de 

fàuche àvànt le pàssàge de là moissonneuse de 40 minutes/hà soit 1,5hà/h et là ne cessite  

de làisser se cher le foin 3 jours àu soleil). Environ 14,8 kg de gràines me lànge brut ont e te  

re colte es àvec 6,7% de de chet, soit une quàntite  de gràine nette de 13,8 kg. Le rendement 

net pour cette expe rimentàtion e tàit de 25,9 kg/hà. Le rendement moyen chez d’àutres 

àgriculteurs est de 48 kg/hà (TOMMASINO 2019). 

• Avantages et inconvénients 

Avantages Inconvénients 
Multifonction : re colte/nettoyàge/bàttàge   Fàuche de là pàrcelle en àmont de là 

re colte  
Produit fini utilisàble quàsi directement 
(l’e tàpe de se chàge reste indispensàble) 

Ne cessite 3 jours de beàu temps pour le 
se chàge du foin àu sol 

Foin re coltàble pàr suite du pàssàge de là 
moissonneuse 

Le vent cre e  pàr là màchine pour re àliser 
le tri et le nettoyàge fàit envoler les 
gràines de petite tàille (Avoine jàunà tre 
pàr exemple) 

Surfàce de re colte 2 fois moins 
importànte que surfàce à  ensemencer 
(pour un semis à  25 kg / hà) 

Trànsport via une remorque de tàille 
conse quente 

 Ne cessite un chàuffeur qui connàisse bien 
là màchine pour les re glàges 

 Temps de re colte moyen (2 h pour 1 hà) 
Avantages et inconvénients de la moissonneuse batteuse 
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• Coût 

Exemple du Conservatoire d’Espaces Naturels d’Auvergne : 

Coût d’utilisation 

Achàt de là màchine : 1300€ TTC pour une petite màchine de 1960 

Fàuche : 35-45 minutes / hà (1,7 hà/h) : 6,7€ 

Cou t de fonctionnement pour 1 hà + de plàcement (4x4 remorque) + gàsoil : 150€ 

Cou t du temps de tràvàil : 2h45 heures à  16€ de l’heure* chàrges comprises = 44 €/hà 

*Cou t chàrge , sàlàire brut, comprenànt les chàrges pàtronàles, sàlàriàles et cho màge. 1h de plus pour le 
de plàcement. 

Total de 200 €/ha environ 
 

Coûts estimés par Réseau Haies Normandie : 

Cou t Màin d’œuvre environne  : 25€/heure 

Pour un hectare 
Coût 
(€)* 

Unité 
Temps de 
travail (en 

heure) 

Coût 
total 
(€)* 

Moissonneuse bàtteuse, 11cv, occàsion 
54800€, <370cm de coupe, utilisàtion = 70 
heures/àn** 102  / hà 1 

       
102,00 

Re colte (Màin d'Œuvre)     1 
          

25,00 
          
Moissonneuse bàtteuse, 11cv, occàsion 
54800€, <370cm de coupe, utilisàtion = 70 
heures/àn** 71  / h 2 

          
26,80 

Temps d'àpproche (Màin d'Œuvre)     2 
          

50,00  
Totàl    203,80 

* Cou t estime  pàr là Chàmbre d’Agriculture Frànce : Chàmbre d’Agriculture Frànce. « Màte riels àgricoles - 

Cou ts des ope ràtions culturàles 2022 », 2022. 

** Màte riel choisi dàns le document « Màte riels àgricoles – Cou ts des ope ràtions culturàles 2022 » de là 

Chàmbre d’Agriculture Frànce 

Attention, ce tàbleàu est vàlàble pour une utilisàtion de là moissonneuse bàtteuse 70 

heures pàr àn, ce qui repre sente 35 hectàres. En pàrtànt d’un rendement à  30 kg/hectàre, 
on obtient un cou t de production, estime  sàns àle às, de 6,79 € le kg. 

(GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; TOMMASINO 

2019; BOILLOT et al. 2020; Chambre d’Agriculture France 2022) 
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1.3.2.3. Comparaison brosseuse / moissonneuse 

Des compàràtifs de ces deux me thodes ont e te  re àlise s pàr les Conservàtoires d’Espàces 

Nàturels d’Auvergne et de Nouvelle Aquitàine. Le tàbleàu suivànt recense les àrguments 

àvànce s pàr ces deux structures. 

 Brosseuse à graines Moissonneuse batteuse 
Contraintes 
d’acces-
sibilité 

Adàptàbilite  et àccessibilite  du 
tràcteur ou du quàd 

Ne cessite  d’une surfàce plàne et 
d’une pàrcelle > 5 hà 

Types de 
graines 
récoltées 

Stràte moyenne et hàute, toute 
tàille de gràines 
Outil àdàpte  à  là re colte des 
petites gràines (àvoine dore e, 
tre fles, origàn, etc.) 
Là brosseuse re colte peu de 
le gumineuses (re colte en 
hàuteur) 

Toutes les stràtes, perte de petites 
gràines le ge res 
Re colte fàible sur les petites 
gràines 
Re colte fàcilite e pour les 
le gumineuses selon le re glàge des 
vents 

Besoin en 
matériel 

Remorque (trànsport) 
Tràcteur et brosseuse 
Remorque pour les gràines 

Porte-engin 
Tràcteur et fàucheuse 
Moissonneuse-bàtteuse 

Contraintes 
techniques Autonomie de l’àgriculteur 

Mànipulàtion du tiroir à  deux 

Disponibilite  du chàuffeur (et de là 
moissonneuse) 
Ne cessite un porte engin selon là 
distànce 

Maniabilité Possibilite  de cibler les secteurs 
de re colte sur là pàrcelle (ex : 
e vitement des chàrdons) 

Màniàbilite  fàible 

Conditions 
climatiques Outil souple : une journe e de 

beàu temps suffit, pàs de 
ne cessite  de màturite  de tiges de 
là pràirie 
Conditions se ches pendànt 1 jour 

Conditions climàtiques similàires à  
celles des moissons de ce re àles : 
risque de report de re colte à  càuse 
du se chàge et donc de perte de 
gràines 
Ensoleillement de 3 jours 
minimum 

Propreté du 
mélange 

Le brossàge produit des 
de chets (tiges de gràmine es) : 
ne cessite  de triàge 

Les de chets importànts (plus de 
40%) sont broye s pàr là 
moissonneuse ce qui fàcilite le tri 
ulte rieur 

Durée de 
récolte d’1 
ha (CEN 
Auvergne) 

2h30 3h + 40 min de fàuche 

Rendement 
net moyen 

43 kg/hà (CEN Auvergne) 
35 kg/hà (CEN Nouvelle 

Aquitàine) 

48 kg/hà (CEN Auvergne) 
30 kg/hà (CEN Nouvelle 

Aquitàine) 
Surface à 
récolter 
pour 

Environ 0,6 Environ 0,5 
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ensemencer 
1 ha 
Coût/ha 
(récolte, 
séchage et 
tri compris) 
(CEN NA) 

200 à  300€/hà 200 à  250€/hà 

Coût/ha 
(Réseau 
Haies 
Normandie)* 

Environ 240€/hà Environ 200€/hà 

Comparatif brosseuse à graines / moissonneuse batteuse (GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle 
Aquitaine 2023; BOILLOT et al. 2020) 

* En ce qui concerne les prix estime s pàr Re seàu Hàies Normàndie : les cou ts de 

productions ont e te  estime s sans aléas (exemple : màuvàise me te o, màchine qui tombe 

en pànne, màuvàis site de re colte, etc.) et ne refle tent donc pàs entie rement là re àlite . 

En pàrtànt sur une moissonneuse bàtteuse d’occàsion, sàns tràcteur suiveur, les prix sont 

à  peu pre s e quivàlents entre là moissonneuse et là brosseuse de pràirie. Ceci reste 

toutefois à  nuàncer. En effet, là brosseuse repre sente un investissement importànt dont 

l’àchàt d’un tràcteur à  utiliser 500 heures pàr àn dàns cet exemple, il doit donc servir à  

àutre chose que le brossàge de pràirie. Il peut e tre inte ressànt d’investir dàns une 

brosseuse si l’on dispose de jà  d’un tràcteur. Là moissonneuse bàtteuse repre sente un 

investissement tre s conse quent et peut àvoir de nombreux inconve nients (difficile à  

de plàcer, prend de là plàce, etc.). Comme pour le tràcteur, il est importànt que cette 

moissonneuse bàtteuse ne serve pàs qu’àu brossàge de pràirie pour àtteindre ces cou ts de 

production. 

1.3.2.4. Le transfert de foin 

Le trànsfert de foin vert consiste à  re colter du foin mu r à  l’àide d’une àuto-chàrgeuse ou 

d’une botteleuse puis de l’e pàndre dàns là me me journe e sur là pàrcelle receveuse à  l’àide 
d’une pàilleuse ou d’un e pàndeur à  fumier. 

Cette technique est àssez diffe rente des pre ce dentes puisqu’elle ne consiste pàs en là 

re colte, le se chàge et le semis de gràines màis seulement en là re colte de foin mu r et son 

trànsfert direct sur une pràirie receveuse. 

• Les préconisations pour la récolte 

Là me thode de l’àutochàrgeuse à e te  teste e pàr le Conservàtoire d’Espàces Nàturels 

d’Auvergne, bien que ce soit un outil encore peu courànt dàns le Càntàl. Celle-ci ne cessite 

de fàucher le foin to t en màtine e pour que là rose e colle les gràines àux tiges. A là suite de 

là fàuche, le foin est chàrge  et trànsfe re  vers là pràirie test. L’e pàndàge s’est effectue  à  là 

màin. 

Là me thode du trànsfert de foin peut àussi e tre mise en œuvre en fàuchànt puis en 

bottelànt et en e pàndànt le foin à  là pàilleuse ou à  l’e pàndeur à  fumier ce qui reste du 

màte riel tout à  fàit courànt des exploitàtions locàles.Il n’y à pàs de re glàge pàrticulier si ce 
n’est de ne pàs àndàiner àu pre àlàble dàns le càs d’un chàrgement à  l’àutochàrgeuse. 
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• Quelques exemples de résultats 

A titre indicàtif, le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne à consàcre  environ 1h de 

temps de tràvàil pàr hectàre sur chàmp (comprenànt là fàuche, là re colte à  

l’àutochàrgeuse, le chàrgement de l’e pàndeur et l’e pàndàge à  l’e pàndeur de fumier) pour 

un trànsfert de foin sur une surfàce d’environ 900 m². A noter que le temps de tràvàil peut 
vàrier en fonction du màte riel utilise . 

• Avantages et inconvénients 

Avantages Inconvénients 
Re colte et semis ràpide  Perte totàle du foin e pàndu, ne cessite  

d’e tre àutonome en fourràge ou bien cou t 
importànt (100 € / tonne)  

Màte riel de re colte et d’e pàndàge souvent 
pre sent chez les àgriculteurs 

Surfàce à  semer = surfàce à  re colter 

Permet de trànsfe rer une pàrtie de là fàune 
de là pràirie (insectes àdultes, làrves, etc.) 

Peut ne cessiter des moyens humàins 
importànts (fàuche, re colte, e pàndàge en 
peu de temps) 

Avantages et inconvénients du transfert de foin 

(TOMMASINO 2019; BOILLOT et al. 2020) 
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2. Séchage des graines 
Le se chàge est une e tàpe importànte qui ne doit pàs e tre ne glige e : les gràines doivent e tre 
se che es le plus ràpidement possible àpre s là re colte àfin d’e viter le risque de moisissure. 

Pour les lots re colte s à  là màin, en espe ces 

pures, il suffit de de poser les re coltes sur du 

papier journal dàns un endroit sàns contàct 
àvec là lumie re directe, àe re  et àu sec.  

 

Pour les lots re colte s en me lànge à  grànde 

e chelle, le premier se chàge peut àvoir lieu 

directement sur place (bà che, dràps tendus 

sur des càdres en bois, …) en limite de pàrcelle 

(ou les lisie res ge ne ràlement exemptes de 

brossàge). Les me lànges sont de pose s sur une 

hàuteur de 10-15 cm àfin de fàvoriser le 

pàssàge de l’àir et le se chàge. Les me lànges 

peuvent e tre trànsporte  vers un lieu de 

se chàge en grànge ou làisse s sur plàce. Le 

Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne 

à pàr exemple làisse  les me lànges sur plàce 

pendànt 15 jours environ (celà peut e tre 

moins en fonction du lieu de se chàge et de 

l’humidite  dàns l’àir), il à e te  remue  toutes les 

deux heures les 3 premiers jours puis tous les 

deux à  trois jours ensuite. 

Ce se chàge sur plàce permet d’effectuer un 

premier nettoyage (enlever les gros de bris 
ve ge tàux) et de làisser les insectes s’e chàpper. 

 

 (Conservatoire botanique national de Bailleul 2021; GUENIN et Conservatoire d’Espaces 

Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; TOMMASINO 2019) 

Conservàtoire Botànique Nàtionàl de Bàilleul 

Lise CARRIOU 

Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine 
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3. Tri/Nettoyage des graines 
Une fois se che es, les gràines sont ensuite « nettoyées », c’est-à -dire que les de bris 

ve ge tàux restànts sont se pàre s des gràines. Celà permet, à  grànde e chelle, de pouvoir 

utiliser des semoirs.  

3.1. Premier triage sur place 

Un premier triàge peut e tre effectue  directement sur plàce pour retirer les plus gros de bris 

ve ge tàux. Le Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine utilise une fourche 

à  betteràve (bouts ronds pour ne pàs trànspercer là bà che) sur là bà che de re cupe ràtion 

de là re colte. 

 
Triage de graines par le Conservatoire d'Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine (GUENIN et Conservatoire d’Espaces 

Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023) 

3.2. Triage par tamis 

Les outils les plus couràmment utilise s pour le triàge sont les tamis. Le Conservàtoire 

d’Espàces Nàturels d’Auvergne utilise des tàmis de màçon n°6, efficàces pour se pàrer les 
gràines des de bris trop grossiers. Celà reste toutefois une ope ràtion fàstidieuse. 

A titre d’exemple, à  Horti-Po le Evreux, il àurà fàllu 8 heures de tràvàil pour une personne 

pour nettoyer des gràines de Teucrium Scorodonia pour un re sultàt finàl de 6,62g de 

semences. Il s’àgit donc d’une ope ràtion à  là fois fàstidieuse màis àussi chronophàge. Il est 
donc d’intérêt de mécaniser cette étape. 
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ZOOM 6 – Quelques exemples de tamis expérimentaux 
 

• Tamis expérimental n°1 (Conservatoire d’Espaces Naturels d’Auvergne) 
 
Un àgriculteur pàrtenàire du Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne à propose  de 
fàbriquer un tàmis me cànique à  pàrtir d’une veille màchine à  se cher le linge de 
collectivite  (figure 9). Celui-ci à e te  àdàpte  pour se pàrer gràines et pàilles. Cette màchine 
est inte ressànte màis reste à  perfectionner : enlever là soufflerie qui n’est pàs àssez 
puissànte pour n’utiliser que le tàmbour et positionner un re ceptàcle de tàille àdàpte e 
en dessous du tàmbour pour re cupe rer un màximum de gràines. 

 
Tamis expérimental (Conservatoire d'Espaces Naturels d'Auvergne) 

• Tamis expérimental n°2 (ASTREDHOR Seine Manche) 
 
ASTREDHOR s’est e quipe  d’une tàmiseuse de contro le Hàver & Boecker dont l’usàge à 
e te  de tourne  pour nettoyer les gràines re colte es et e vàluer le càlibre de chàque espe ce 
(figure 10). Cet outil permet de tràiter de petits lots de mànie re àssez fine et de 
nombreux diàme tres de tàmis sont disponibles en fonction de là tàille des gràines, 
notàmment les plus petites (jusqu’à  300 µm). 
 
Cette tàmiseuse est tre s fonctionnelle et àdàptàble sur l’ensemble des gràines qui ont 
pu e tre re colte es jusqu’àlors. Il existe de nombreux diàme tres de tàmis dàns cette 
gàmme qui permettent de fràctionner les e chàntillons bien plus finement. Il est possible 
d’utiliser des tàmis plus fins que 300 µm àu besoin. Lorsqu’une nouvelle espe ce est 
re colte e, là tàille de ses gràines n’est pàs toujours connue.  
 
Un fràctionnement via cette tàmiseuse àvec les diffe rents tàmis và permettre de 
de terminer le diàme tre minimum pour le nettoyàge et àinsi de pre voir, si l’on souhàite 
pàsser à  une production plus importànte, le màte riel le plus àdàpte . Pàr exemple, si l’on 
souhàite tràiter des gràines d’Achillea millefolium, il est importànt de pre voir àu 
minimum 3 diàme tres diffe rents. Le premier à  1 mm pour retirer les pàrticules 
inde siràbles les plus grosses, le second à  710 µm pour les pàrticules plus fines et 300 
µm pour re cupe rer les gràines. Les poussie res infe rieures à  310 µm tomberont dàns le 
fond re ceptàcle.  
 
En revànche, ce màte riel n’est pàs le plus àdàpte  lorsqu’il fàut tràiter de plus gros lots, 
les e tàpes de mànutention pouvànt se re ve ler le ge rement chronophàge. Au niveàu de là 
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production, il peut e tre utilise  si l’on souhàite obtenir un nettoyàge tre s fin àpre s àvoir 
effectue  un premier nettoyàge des pàrticules les plus importàntes (fleurs entie res, 
morceàux de tiges). 
 

 
Tamiseuse utilisée à ASTREDHOR Seine Manche (M. VAUTIER) 

 

(ROLLOT et al. 2023; GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 

2023; TOMMASINO 2019), Expériences Horti-Pôle Evreux 

 

3.3. Triage mécanisé 

Le tri ulte rieur peut e tre re àlise  pàr diffe rents types de trieurs. Le Conservàtoire 

d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine utilise pàr exemple des moissonneuses 
batteuses en poste fixe ou des trieurs séparateurs agricoles. 

 
Moissonneuse batteuse en poste fixe utilisée par le Conservatoire d'Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 

 

Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine 
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3.3.1. Nettoyeur séparateur 

 

Le nettoyeur se pàràteur permet d’éliminer la 

plus grande partie des déchets en 

pourcentage. Plusieurs grilles sont disponibles 

pour àdàpter les re glàges en fonction de l’espe ce 

tràvàille e et de là nàture des de chets à  e liminer. 

Le triàge s’effectue sur les càràcte ristiques de 

làrgeur, d’e pàisseur et de poids du gràin (pàr 
àspiràtion des de chets le gers). 

 

 

 

 

 

 (SEMAE Pédagogie, s. d.) 

3.3.2. Trieur alvéolaire 

 

Les trieurs àlve olàires séparent les graines 

selon leur longueur. Ils e liminent les gràines 

ovàles, longues ou rondes dont le diàme tre est 

identique à  celui de là semence. Ces gràines 

n’ont pàs pu e tre e limine es pàr les grilles des 
àppàreils pre ce dents. 

 

 

 

 

 

 

 

 (SEMAE Pédagogie, s. d.) 
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3.3.3. Table densimétrique 

Là tàble densime trique se pàre les gràins sur là 

bàse de leur densité (poids spe cifique) 
inde pendàmment de leur forme ou dimension. 

Le flux de semence est entràî ne  pàr là pente de 

l’àppàreil, sur un coussin d’àir, vers des 

gouttie res de tri. Les gràins les plus le gers 

(màlàdes, e chàude s, pàràsite s ou càsse s), 

entrent en suspension et pàrcourent plus de 

distànce que les gràins sàins, plus dense 

(lourds). Ainsi, en fonction de là distànce 

pàrcourue sur là tàble, les gouttie res de 

re ception permettent de se pàrer les gràins. 

Si le me cànisme pàràî t simple, le bon 

fonctionnement de cet àppàreil requiert là 

màî trise technique de 5 pàràme tres : le de bit 

des gràins, là vitesse de vibràtion, l’inclinàison 

longitudinàle et làte ràle de là tàble et là 

puissànce de là soufflerie. 

(SEMAE Pédagogie, s. d.) 

3.3.4. Trieur optique 

 

Le trieur optique un outil innovànt permettànt 

d’éliminer les impuretés selon leur couleur. 

Le flux de gràins est visionne  àu moyen de 

càme ràs digitàles. Les impurete s sont e limine es 

pàr un jet d’àir comprime . Ainsi, les gràins 

càsse s, làissànt àppàràî tre là couleur blànche de 

leur àmidon, peuvent e tre e limine s àinsi que les 
gràins de colore s càr màlàdes ou e chàude s.  

 

 

 

 

 

 (SEMAE Pédagogie, s. d.) 
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3.3.5. Colonne de tri densimétrique 

L’Atelier Pàysàn à de veloppe  une colonne de tri densime trique permettànt de trier ou 

nettoyer de nombreuses cultures de mànie re relàtivement simple et fine. Fàcile à  re gler, 

cet outil permet un tri doux sans endommager les graines. Il s’àdàpte en l’e tàt à  de 

multiples situàtions (pàs de chàngement de grilles) màis son de bit reste limite , et donc 

àdàpte  à  de petites productions. 

 
Schéma de fonctionnement de la colonne de tri densimétrique de l'Atelier Paysan (L’Atelier Paysan 2024) 

Le principe est d’utiliser un flux d’àir àscendànt pour trier les semences et les impurete s 

en fonction de leur màsse : plus les e le ments sont le gers, et plus le flux d’àir les entràine 

vers le sommet de là colonne. 

Les poussie res et àutres impurete s le ge res sont re cupe re es en sortie de colonne, dàns un 
sàc dispose  à  cet effet. 

Dàns le mode le propose  pàr l’Atelier Pàysàn, 3 sorties, positionne es à  diffe rentes hàuteurs 

sur là colonne, permettent de re cupe rer des fràctions lourdes (entràine es vers le bàs de là 

colonne), màis àussi moyennes et le ge res. 

(L’Atelier Paysan 2024) 

 

NB : Ces màchines sont ge ne ràlement utilise es pour le triage des céréales. Des tests 

me ritent d’e tre mene s sur des gràines d’herbàce es pour e vàluer leur efficàcite  et leur 
inte re t pour là filie re. 
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4. Conservation des graines 
Les me lànges de gràines issues de re coltes me cànise es sont ge ne ràlement stocke s dàns 

des sàcs (pàpier ou tissu) dàns un endroit sec et frais (ou à  de fàut à  tempe ràture 
àmbiànte). 

Pour les conservàtions à  plus long terme (bànque de semences), les gràines doivent e tre 

stocke es dàns des contenants hermétiques après déshydratation (voir fiche technique 

n°4), àu re frige ràteur à  environ 4-5°C pour une conservàtion infe rieure à  2 àns, ou àu 

conge làteur entre -18 et -20°C pour une conservàtion de longue dure e (supe rieure à  2 

àns). (Voir fiche technique n°4 pour plus d’informations). 

         
Matériel de conservation des semences au Conservatoire Botanique de Bailleul 

ZOOM 7 - Expérimentation sur la viabilité des graines (Horti-Pôle Évreux) 
 
En 2023, l’Horti-Po le d’E vreux à re àlise  des semis de 19 espe ces. Les tàux de 
germinàtion ont e te  releve s pour toutes ces espe ces, et pour 6 d’entre elles (Achillea 
millefolium, Echium vulgare, Hypericum perforatum, Leucanthemum ircutianum, 
Origanum vulgare et Teucrium scorodonia), là viàbilite  des gràines à e te  e vàlue e. 
 
Pour celà, une moitie  de là plàque seme e est issue des gràines du pied me re (re colte de 
2019) et l’àutre moitie  est issue des gràines de là ge ne ràtion 1 (re colte 2021). Le 
nombre de gràines germe es à e te  releve  chàque semàine pour les re coltes de 2019 et 
2021 et les tàux de germinàtion ont e te  compàre s àpre s 3 mois. 
 
Une nette diffe rence entre les semis issus des re coltes de 2019 et ceux issus des re coltes 
de 2021 à e te  observe e : les tàux de germinàtion des gràines de 2021 sont bien 
supe rieurs àux tàux de germinàtion des gràines de 2019. 
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Figure 1 : Expérimentations menées par Horti-Pôle Evreux sur la viabilité des graines (Morgane ROLLOT) 

 
D’àpre s ces re sultàts, il sembleràit effectivement que les gràines àient une certàine 
dure e de vie et qu’il vàut mieux semer des gràines issues de re coltes re centes pour 
obtenir un meilleur rendement. Toutefois, celà reste à  nuàncer. En effet, les gràines sont 
stocke es dàns des tubes à  tempe ràture àmbiànte et non dàns une àrmoire re frige re e, ce 
qui peut fàusser notre test. 
 
Cette expe rimentàtion montre l’importànce d’une bonne conservàtion des semences. 

 

 

(De Vitis et al. 2020; Bacchetta et al. 2008; « La conservation des semences au CBNBL - 

YouTube », s. d.; GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; 
TOMMASINO 2019; BOILLOT et al. 2020; ROLLOT et al. 2023) 
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5. La (pré)multiplication de semences et la 

production de godets herbacés 
Là pré-multiplication permet d’augmenter le lot de semences issues de là collecte en 

le semànt sur une petite surfàce. Cette production correspond ge ne ràlement à  des profils 

màràî chers, horticulteurs, producteurs de plàntes àromàtiques, … 

Là multiplication, quànt à  elle, permet d’’àboutir à  une quantité plus conséquente de 

semences en semànt le lot me re sur une grànde surfàce et en effectuànt une re colte 

me cànise e pàr là suite. Cette production correspond pluto t à  un profil àgriculteur. 

 

                Re gles « Ve ge tàl locàl » - là production et les re gions d’origine 

Là phàse de multiplicàtion des semences ou de production de plànts herbàce s doit àvoir 

lieu dans la Région d’Origine du végétal. Aucune production, e levàge ou multiplicàtion 

ne pourrà e tre re àlise e en dehors du territoire nàtionàl. 

                Re gles Ve ge tàl locàl - là production de semences herbàce es : 

• Multiplicàtion à  pàrtir de semences collecte es ou àchete es (àttention à  là 

tràçàbilite ) ; 

• Multiplicàtion limite e à  5 générations ; 

• Là re colte de gràines àpre s multiplicàtion doit se fàire sur un minimum de 50 

individus ; 

• Contro le à  vue àvànt utilisàtion de là purete  spe cifique des gràines pour là 

multiplicàtion ; 

• Pre voir une rotàtion des pàrcelles de multiplicàtion pour e viter là succession de 

lots diffe rents d’une me me espe ce sur une me me zone (celles d’espe ces pe rennes 

peuvent e tre conserve es) ; 

• Pre voir des distances d’isolement suffisantes si production d’espe ces de Re gions 

d’Origine diffe rentes ; 

• Possibilite  de me lànger des lots issus d’une me me re gion d’origine. 

 

Exemple de la production de godets herbacés de l’Atelier Technologique 
Horticole (Horti-Pôle Evreux) : un modèle horticole 

 
Les semis se font entre de cembre et fe vrier càr certàines espe ces ont besoin de 
vernàliser (pàsser pàr une pe riode de froid àvànt d’initier là floràison). Le syste me 
d’àrrosàge limitànt un ensemencement en exte rieur, les semis sont plàce s en serre.  
 
Dàns le càdre d’un suivi scientifique et technique, les semis se font sur des plàques 
àlve olàires àvec une gràine pàr àlve ole (pour là production, un semis en terrine est 
suffisànt). Pour là màjorite  des semis, ceux-ci sont re àlise s sur des plàques de semis de 
260 àlve oles. Toutefois, pour certàines espe ces (comme Agrimonia eupatoria ou Malva 
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sylvestris), les semis se font sur des àlve oles plus gràndes. Le terreàu utilise  est le terreàu 
Jiffy. 
 
Pour chàque lot seme , les plàques sont e tiquete es àvec les informàtions ne cessàires àu 
respect du re fe rentiel technique de là màrque Ve ge tàl locàl. Selon les espe ces, les plànts 
peuvent e tre plàce s en serre froide àfin de se ràpprocher des conditions de tempe ràture 
des ve ge tàux en milieu nàturel ou/puis de plàce s en serre chàude, selon les indicàtions 
du càtàlogue Jellito. 
 
Les plànts sont rempote s dàns des godets de 0,5L bleus (pour les distinguer du reste de 
là production) et plàce s dàns le tunnel pe pinie re Ve ge tàl locàl à  l’e càrt des àutres 
productions horticoles pour e viter les croisements àvec des vàrie te s horticoles. Les 
plànts produits et stocke s dàns ce tunnel pe pinie re peuvent servir de portes-gràines ou 
àu renouvellement du pàrc de pieds me res pre sent sur le site. 
 

  
Production Végétal local 2023 de l’Atelier Technologique Horticole (Morgane ROLLOT) 

 

                Re gles de tràçàbilite  de là màrque « Ve ge tàl locàl » : 

Lorsqu’un Be ne ficiàire entre dàns là màrque Ve ge tàl locàl, il s’engàge à  mettre en plàce 

une tràçàbilite  fiàble et rigoureuse (re fe rentiel technique et re glement d’usàge de là 

màrque) et ce, de là collecte à  là vente (àvec e dition d’une fàcture) en pàssànt pàr là 

production. 

• Traçabilité interne : le Bénéficiaire assure le suivi de ses lots 

o Achat de graines ou de plants à un fournisseur non bénéficiaire Végétal local 

C’est le Be ne ficiàire qui est responsàble de l’àde quàtion de ses lots àvec les exigences de 

là màrque. Aussi, si le fournisseur fournit des fiches de collectes conformes àux crite res 

de là màrque, là production de ces gràines pourrà e tre màrque e Ve ge tàl locàl. Dàns le càs 

contràire, là production ne peut e tre màrque e Ve ge tàl locàl. 

NB : si ce fournisseur devient be ne ficiàire pàr là suite, on ne re e dite pàs le bon de livràison. 
On n’àppose pàs là màrque tànt que l’on n’est pàs be ne ficiàire. 

o Achat de graines ou de plants à un fournisseur bénéficiaire de la marque 
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Là fàcture ou le bon de livràison doit contenir les informàtions suivàntes : nom de l’espe ce, 

nume ro de lot incluànt l’ànne e, re gion d’origine et mention de là màrque. Si ces 

informàtions ne sont pàs pre sentes, le fournisseur doit vous fournir un certificàt de 

tràçàbilite  ou certificàt d’origine (disponible de s que l’on devient be ne ficiàire). 

Il est indique  dàns le re fe rentiel technique qu’en càs d’àchàt, le Be ne ficiàire s’engàge à  

conserver les documents de tràçàbilite  d’origine obtenus chez le fournisseur et à  fàire 

concorder sà propre tràçàbilite  àvec les nume ros de lots màrque s àchete s (il est tout à  fàit 

possible d’utiliser le me me nume ro de lot que le fournisseur). 

o Le Bénéficiaire collecte lui-même ses graines (en respectant le cahier des 
charges) 

Le Be ne ficiàire doit àlors cre er un nume ro unique pour ce lot contenànt impe ràtivement 

l’ànne e de collecte. Là màrque n’impose pàs de type de notàtion stàndàrdise . 

Exemples : 

- Re colte de Cornouiller sànguin le 02/09/2020 sur le site X et sur 8 individus : 

CS/02092020/X/8 

- Multiplicàtion ou collecte en 2022 de semences d’Achille es millefeuille : AchMilVL-
MA-G1-22 àvec G1 le nume ro de ge ne ràtion. 

Ce nume ro de lot doit e tre pre sent sur tous les supports de collecte, de stockàge, de vente, 

etc. L’e tiquetàge est donc primordiàl ! Il est e gàlement possible d’informàtiser cette 
tràçàbilite . 

L’essentiel est que le Be ne ficiàire soit en mesure de fàire le lien entre ce qui est entre  en 

production, les diffe rentes e tàpes de production et ce qui và en sortir en 
commerciàlisàtion. 

Quelques exemples d’outils de suivi : plàn de serre àvec les nume ros de lot, fiches de suivi 

(Annexe 2 du re fe rentiel technique de là màrque), bàse de donne es, càhier de suivi des 

tà ches, Pe picollecte, … 

• La traçabilité externe : le Bénéficiaire vend sa production 

Cette tràçàbilite  intervient àu moment de là sortie du produit et permet à  l’àcheteur de 
sàvoir l’origine du màte riel qu’il vient d’àcque rir. 

Sur là fàcture ou le bon de livràison doivent àppàràî tre les quàtre informàtions identiques 

à  là tràçàbilite  interne : nom de l’espe ce, nume ro de lot, Re gion d’Origine (en toutes lettres, 
pàs de nume ro), mention de là màrque (en toutes lettres, pàs d’àbre viàtion). 

Il est possible d’àjouter ces informàtions àu pàsseport phytosànitàire. 

Quelques points de vigilànce : 

- Le logo Ve ge tàl locàl doit se trouver à  co te  de l’espe ce et non en en-te te du site 

internet (celà indiqueràit que toute là production est làbellise e, ce qui est ràrement 

le càs – Là note technique n°3 sur le site internet de là màrque Ve ge tàl locàl 

pre sente les modàlite s et usàges du logo et de là màrque) ; 
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- Dàns le càs de me lànges herbàce s, si tout le lot n’est pàs à  100% Ve ge tàl locàl, il 

fàut mettre là mention Ve ge tàl locàl pour chàque espe ce concerne e (celà peut e tre 
un tàbleàu àvec là liste des espe ces et une colonne Ve ge tàl locàl oui/non).  

(Office français de la biodiversité 2023; MALAVAL et FAUGERE 2023) ; Expériences de 
l’Horti-Pôle Evreux 
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6. Valorisations 
Afin de sàvoir quel syste me de production mettre en plàce, il est ne cessàire de connàî tre 

le marché de la région. Il n’existe àctuellement pàs encore d’e tudes d’opportunite s/de 

màrche  en Normàndie, àussi, voici quelques exemples d’utilisàtion de flore locàle releve s 

dàns d’àutres re gions : 

- Re àlisàtion de mesures compensàtoires 

- Bàndes enherbe es/fleuries en pied de hàie ou bordure de chàmp 

- Pràiries àssocie es à  l’e levàge (Exemple des AOP fromàge res) 

- Restàuràtion de milieux nàturels et notàmment de pràiries 

- … 

Cette liste n’est pàs exhàustive et certàins exemples sont propres à  leur re gion. Là 

re àlisàtion de cette e tude de màrche  pour là Normàndie serà tre s importànte pour là 

structuràtion de là filie re herbàce e en Normàndie. 

De premiers e le ments ont e te  mis en àvànt dàns le document « Vers une e tude 

d’opportunite s pour là filie re herbàce e Ve ge tàl locàl en Normàndie » re àlise  pàr Re seàu 
Hàies Normàndie dàns le càdre du projet FILONOR. 

Deux exemples de vàlorisàtions re àlisàbles en Normàndie seront pre sente s ici : là cre àtion 

ou restàuràtion de pràirie nàturelle et là re àlisàtion de bàndes fleuries sur une pàrcelle 

àgricole. Pour là vàlorisàtion de là flore sàuvàge dàns les àme nàgements pàysàgers, nous 

vous invitons à  lire le « Guide technique d’usàge du Ve ge tàl locàl dàns les àme nàgements 

pàysàgers » pàr ASTREDHOR Seine Mànche. 

6.1. Création / restauration de prairie naturelle 

ZOOM 8 - MAEC « Création de prairie » en Normandie (PAC 2023-2027) 
 
Les objectifs de cette mesure sont d’inciter les exploitànts àgricoles à  implanter et 
maintenir des couverts herbacés pérennes dàns des zones à  enjeu 
environnemental important, àu-delà  des couverts exige s dàns le càdre de là 
conditionnàlite  (bonnes conditions àgricoles et environnementàles), de l’e core gime et 
des bàndes enherbe es rendues obligàtoires, le càs e che ànt, dàns le càdre des 
progràmmes d’àction en àpplicàtion de là Directive Nitràtes. 
 
Cette mesure re pond à  là fois à  un objectif de protection des eaux, paysager et de 
maintien de la biodiversité. En effet, là cre àtion de couverts herbàce s sur des pàrcelles 
ou des portions de pàrcelles, y compris sur les bàndes enherbe es, permet de limiter les 
phénomènes érosifs et le lessivage des intrants (objectifs de lutte contre l’e rosion et 
d’àme lioràtion de là quàlite  des eàux), constitue des zones refuges pour là fàune et là 
flore (objectif de pre servàtion de là biodiversite ) et permet la valorisation et la 
protection de certains paysages (objectif de protection des pàysàges). Pàr àilleurs, là 
cre àtion de surfàces enherbe es pe rennes permet là séquestration du carbone dàns les 
sols.   
 

• Màintien du couvert pendànt toute là dure e du contràt (5 àns) ; 
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• Surfàces e ligibles : surfàces herbàce es temporàires de 2 àns ou moins ; 
• Mise en plàce du couvert àu plus tàrd le 15/05 de là premie re ànne e 

d’engàgement ; 
• Couvert àvec 6 espe ces minimum dont àu moins 3 gràmine es, 2 le gumineuses 

et une dicotyle done ; 
• Aide de 358€/ha/an pendànt 5 àns, plàfonne e à  16 000€/an. 

 
Liste des espe ces àutorise es : 

• Gràmine es : Brome càthàrtique, Brome sitchensis, Dàctyle, Fe tuque des pre s, 
Fe tuque e leve e, Fe tuque rouge, Fle ole des pre s, Rày-gràss Anglàis, Rày-gràss 
hybride, Fe tuque ovine, Pà turin ; 
 

• Le gumineuses : Lotier cornicule , Minette, Gesse commune, Tre fle d’Alexàndrie, 
Tre fle incàrnàt, Tre fle de Perse, Tre fle violet, Tre fle Blànc ; 

 
• Autres dicotyle dones : Achille e millefeuille, Berce commune, Càrde re, Càrotte 

sàuvàge, Centàure e des pre s, Centàure e scàbieuse, Chicore e sàuvàge, Cirse 
làineux, Grànde màrguerite, Le ontodon vàriàble, Màuve musque e, Origàn, Ràdis 
fourràger, Tànàisie vulgàire, Vipe rine, Vulne ràire. 

 
(FEADER et Ministère de l’Agriculture et de la Souveraineté Alimentaire 2023b) 

 

6.1.1. Choix de la parcelle receveuse 

Le choix de là pàrcelle receveuse doit prendre en compte dàns un premier temps les 

objectifs du gestionnaire (de l’àgriculteur pàr exemple : pàrcelle en culture à  

reve ge tàliser en pràirie, pàrcelle en friche à  comple ter en espe ces ve ge tàles de pràiries, 

pàrcelle seme e en gràines « àgricoles » telles que fe tuque et rày-gràss à  sursemer pour 

une e volution du corte ge floristique, …). Il doit e gàlement prendre en compte les 

conditions écologiques et pédoclimatiques de de là pàrcelle (concordànce entre là 

pràirie re colte e et là pàrcelle à  semer) et ses pràtiques de gestion. 

Le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne à re àlise  l’outil d’àide à  là de cision 
suivànt : 
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Aide au choix de la parcelle receveuse (BOILLOT et al. 2020) 

6.1.2. Préparation du sol 

Le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Auvergne à constàte  que selon les objectifs de 

l’e leveur (re ge ne ràtion, restàuràtion, àme lioràtion de là pràirie, …) diffe rentes techniques 

de pre pàràtion du sol sont envisàge es, d’un làbour superficiel à  un simple gràttàge pour 
enlever les re sidus de litie re et fàciliter l’àcce s àu sol des semences. 

Toutefois, le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Occitànie recommànde un tràvàil 

superficiel du sol (15 cm de profondeur màximum) àfin de cre er un substrat nu, sans 

concurrence végétale immédiate et sans retourner les horizons profonds du sol et 

altérer sa structure.  
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Pour le Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle Aquitàine, le tràvàil du sol de pend 

de l’e tàt de là pàrcelle receveuse. En post culturàl, si le sol est nu, un pàssàge de rotavator 

ou d’une herse est suffisànt. Si les espe ces de friche sont de jà  instàlle es (n+2 à  n+4), il 

convient de pàsser un broyeur avant le rotavator pour retrouver les conditions de sol 
nu propice àu semis. 

Dàns le càs d’une pràirie à  sursemer, le pàssàge d’une herse étrille est suffisànt pour 

làisser des troue es propices àux gràines seme es sàns de truire le syste me ràcinàire de jà  en 

plàce et là microfàune àssocie e. 

Dàns le càs d’une pràirie de gràde e que l’on souhàite re enrichir en espe ces locàles, là 

ve ge tàtion existànte ne doit pas être trop haute et suffisamment éclaircie pour làisser 

de l’espàce àux jeunes plàntules. 

Dàns certàines conditions, un faux-semis peut s’àve rer pertinent lorsque le risque que 

des gràines d’espe ces cultive es se de veloppent est importànt. Cette technique à pour but 

de fàire germer là bànque de gràines du sol en lui fournissànt des conditions optimàles.  Il 

suffit ensuite de proce der à  une destruction me cànique des plàntules et de de truire les 

jeunes pousses. Celà permet d’e puiser les re serves germinàtives du sol et de limiter là 

compe tition pour les espe ces seme es pàr là suite. Le fàux-semis impàcte là flore 

spontàne e, qu'elle soit issue d'une àncienne culture ou non, son utilisàtion doit donc se 

re server uniquement si l'on attend des germinations en masse d'espèces cultivées. 

6.1.3. Choix des espèces 

Pour là restàuràtion de pràiries, on se me ide àlement un me lànge d’espèces pionnières, 

ànnuelles ou bisànnuelles, et d’espe ces typiquement prairiales, vivaces. Leurs pàrties 

àe riennes et leurs ràcines prote gent le substràt de l’e rosion et l’ombràge pàrtiel qu'elles 

produisent est fàvoràble à  là germinàtion et l’expression d'espe ces vivàces typiquement 

pràiriàles. 

ZOOM 9 – Exemple de mélange de semences pour prairies naturelles proposé par 
PARICIFLORE (Ile-de-France – Région Bassin Parisien Nord) 

 
Achillea millefolium, Agrimonia eupatoria, Allium 
vineale, Centaurea jacea aggr., Cichorium intybus, 
Coronilla varia, Daucus carota, Echium vulgare, 
Galium album, Galium verum, Heracleum 
sphondylium, Hypericum perforatum, Knautia 
arvensis, Lathyrus pratensis, Leucanthemum 
ircutianum, Linaria vulgaris, Malva moschata, 
Origanum vulgare, Papaver rhoeas, Plantago 
lanceolata, Prunella vulgaris, Ranunculus acris, 
Rhinanthus alectorolophus, Rumex acetosa, Salvia 
pratensis, Silene latifolia, Silene vulgaris, Vicia 
segetalis 

(PARICIFLORE 2025) 
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6.1.4. Semis 

Le semis peut se fàire à  l’àutomne ou àu printemps. 

Tràditionnellement, l’implàntàtion des pràiries permànentes se fàit en automne. Le semis 

doit e tre effectue  de s l’ànnonce des premie res pluies (àu minimum 20mm) sur terre 

chàude (en dessous de cette vàleur, les gràines vont lever màis peuvent se desse cher 

ràpidement et de pe rir). Un semis à  l’àutomne fàvorise une bonne implantation 

racinaire durant l’hiver des jeunes plàntules et une plus faible levée des adventices 
sur les sols nus en post culturàl. 

En càs de pluies àutomnàles tàrdives et brutàles, il est possible de semer àu printemps à  

condition de bien ve rifier là pluviome trie post semis et que les leve es des àdventices ne 
concurrencent pàs les gràines seme es là premie re ànne e. 

En Auvergne, les àgriculteurs ont recours à  diffe rentes techniques pour l’implàntàtion des 

semences pràiriàles : semis à  là vole e, àu semoir, à  l’e pàndeur d’engràis ou en àssociànt 

une herse e trille et un semoir en ligne. 

Le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Occitànie propose plusieurs techniques selon le 
contexte : 

Tout d’àbord, lorsque là surfàce à  semer est re duite ou 

peu àccessible ou lorsque l’on utilise des semences 

re colte es en me lànge qui n'ont pàs e te  trie es, il est 

possible de re àliser un semis à la volée (là pre sence 

de tiges ou de fleurs ne pose pàs de proble me). 

Le Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle 

Aquitàine à recense  les àvàntàges et les inconve nients 

de cette technique : 

 Avantages Inconvénients 
Accessibilité Technique àdàpte e à  tout terràin 

àccessible à  pied. Pàs d’impàct àu 
sol en zone humide 

 

Surface Technique àdàpte e à  des petites 
surfàces non me cànisàbles 

Technique limite e à  des 
surfàces infe rieures à  1 hà 
du fàit du cou t. Possibilite  
de chàntiers de be ne voles 
pour limiter les cou ts et 
semer sur de plus gràndes 
surfàces 

Coût  Cou t e leve  (1 
hà/jour/personne) 

Résultats de semis Tre s bonne re ussite des semis : pàs 
de « trous » làisse s pàr les semoirs 
àgricoles et pàs de gràines trop 
enterre es 

 

Avantages et inconvénients du semis à la volée (GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023) 

Conservàtoire d’Espàces Nàturels de Nouvelle 

Aquitàine 
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Lorsque l'on se me des me lànges de gràines plurispe cifiques issus d’une collecte à  là 

moissonneuse ou à  là brosseuse à  gràines, il est possible d’utiliser un distributeur 

d’engrais centrifuge qui permet de semer fàcilement ce type de me lànges. Toutefois, un 

tel semis ne cessite de me lànger les gràines à  un substràt suffisàmment lourd et peu 

volumineux (sàble, gràines de ce re àles brise es, etc.) àfin de gàràntir là distribution 

homoge ne du semis. 

Lorsque l'on re àlise un semis de gràines issues d’une collecte en me lànge et qui ont e te  

trie es pàr gàbàrit, on peut utiliser un semoir en ligne à plusieurs trémies. Une premie re 

tre mie est chàrge e àvec les petites gràines et l’àutre àvec les grosses gràines (ou fruits non 

de cortique s). Les gràines sont ensuite seme es en ligne selon un espàcement guide  pàr le 
semoir. 

Si le tri est de bonne quàlite  (peu de tiges), le Conservàtoire d’Espàces Nàturels de 

Nouvelle Aquitàine recommànde l’utilisàtion de semoir àgricole de type e pàndeur à  

engràis « Vicon » ou e pàndeur à  ànti-limàces type « Delimbe » qui permettent de ne pàs 

semer en ligne màis en dispersion, e vitànt àinsi les troue es. 

 
Exemples de semoirs utilisés par le Conservatoire d'Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 

Enfin, lorsque l’on se me de gràndes surfàce et/ou des terràins à  forte pente, l’utilisàtion 

d’un hydroseeder permet une meilleure àdhe rence des gràines et e vite qu’elles ne soient 

lessive es pàr les pluies. Cet àppàreil pulve rise sur le terràin un me lànge de semences, 

d’eàu et de fibres nàturelles (bois, pàpier, àutres fixàteurs àyànt pour objectif de former 

un mulch protecteur des gràines et qui fàvorise l’àdhe rence àu sol). 
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Hydroseeding ((Conservatoire d’Espaces Naturels d’Occitanie 2023) 

Les trois structures s’àccordent à  dire que le pàssàge du rouleàu àpre s le semis est 

primordiàl. En effet, il permet de bien mettre en contàct là gràine àvec le sol et d’àssurer 
àinsi des conditions de germinàtion optimàles. 

6.1.5. Entretien 

Le Conservàtoire d’Espàces Nàturels d’Occitànie recommànde de mettre en plàce une 

gestion typiquement pràiriàle pàr là fauche de s là premie re ànne e. Il est toutefois 

recommànde  de re àliser des fauches tardives les premie res ànne es àfin de fàvoriser là 

production de gràines. Là de cision d’exporter ou non là biomàsse de pend du contexte locàl 

et du màte riel disponible. 

ZOOM 9 - Fauche tardive vs. Fauche précoce 
Dire d’une fàuche qu’elle est pre coce ou tàrdive doit se de terminer pàr ràpport à  un 
stàde d’une ve ge tàtion pàrticulie re, de pendànt lui-me me des espe ces pre sentes et de là 
locàlisàtion (àltitude, orientàtion, climàt). Pour une ve ge tàtion donne e et un lieu donne , 
une fàuche pre coce s’effectue àvànt l’àrrive e en floràison des plàntes pre sentes, 
correspondànt àu stàde àuquel celles-ci ont pu e riger l’ensemble de leurs àppàreils 
fonctionnels. Une fàuche tàrdive s’effectue àpre s que là plànte à produit ses semences, 
c’est-à -dire qu’elle à pu àccomplir son cycle de reproduction sexue e. 

 

Une fois là pràirie bien implànte e, un pà turàge du regàin pourrà e tre pràtique  àpre s là 

fàuche, en fin d’e te .  

Enfin, une "rotation par tiers" serà fàvoràble à  là monte e en gràines. Il s'àgirà àlors de ne 

pàs fàucher un tiers de là superficie. Ce tiers non fàuche  serà “tournànt” sur trois àns, de 

telle fàçon que l’ensemble de là pràirie produise des gràines une fois tous les trois àns. 

L’herbe non fàuche e àu printemps pourrà e tre pà ture e en fin d’e te  lors du pàssàge du 
troupeàu pour le regàin.  
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ZOOM 10 - La réalisation de prairies fleuries à l’Atelier Technologique Horticole 
 
Choix des espe ces : 
Les essences utilise es sont issues de l’entreprise XP Productions et sont làbellise es 
Ve ge tàl locàl pour là re gion d’origine Bàssin Pàrisien Nord : Achillea millefolium, 
Papaver dubium / rhoeas, Tanacetum vulgare, Agrostemma githago, Silena latifolia, 
Plantago lanceolata, Linaria vulgaris, Lythrum salicaria. 

 
 
Ces espe ces sont à  me lànger àvec un me lànge de type pràirie rustique en proportions 
70/30, soit 70% de vivàces à  fleurs et 30% de gràmine es (pràirie rustique). 
Exemple pour une surface de 72 m² : utiliser un mélange de 360g avec 250g de vivaces à 
fleurs et 110g de graminées. 
 
Pre pàràtion du sol : 
On tràvàille le sol de fàçon superficielle en pàssànt le motoculteur dàns là pàrcelle. 
Sur terràin plàt, il est vivement recommànde  de re àliser un fàux semis àvànt là mise en 
plàce de là semence. Si le terràin est en pente, on ne re àlise pàs de fàux-semis. 
 
Le semis : 
Le semis est re àlise  àu semoir ou à  là vole e àvec une densite  de 5g/m². On pàsse ensuite 
le rouleàu pour bien fàvoriser le contàct sol/gràine. Là pe riode ide àle pour le semis est 
à  l’àutomne (entre septembre et octobre) ou bien àu printemps (entre màrs et mài selon 
les conditions climàtiques). 
Pour les terràins en pente, sàchànt que les gràines ne germeront qu’àu printemps, on 
privile gierà une mise en œuvre àu printemps, sur sol fràis et suffisàmment ressuye , àfin 
d’e viter le ràvinement des gràines en fond d’ouvràge àu gre  des pre cipitàtions 
hivernàles. Il convient de consulter là me te o pre àlàblement à  là mise en œuvre àfin 
d’e viter les pre cipitàtions importàntes qui risquent de ràviner les gràines en fond 
d’ouvràge. 
 
Important : Le me lànge doit e tre re àlise  sur plàce de fàçon à  conserver un me lànge 
homoge ne (risque de regroupement des gràines du me me type en diffe rentes positions 
du sàc du fàit des vibràtions lors des ope ràtions de mànutention et de trànsport). 
 
Réalisation du mélange : 
Dàns un seàu propre, sec et sàns àspe rite , àjouter deux volumes de sàble puis un volume 
de gràines àvànt de me lànger à  là màin. Ajouter ensuite un àutre volume de sàble àvec 
un tiers de volume de gràines de gàzon et une poigne e de mycorhizes. Bien me lànger à  
là màin dàns le seàu. 
Ces 4 e tàpes peuvent e tre re pe te es plusieurs fois pour pre pàrer un seàu complet et 
permettre une re pàrtition e quitàble des gràines. 
Le sàble doit e tre le ge rement humide càr il sert d’àccroche pour les plus petites gràines. 
Il permet e gàlement de visuàliser àise ment les zones de jà  seme es. 
 



 
42 

Entretien : 
Là pràirie doit e tre fàuche e (et non tondue) entre fin octobre et de but novembre. 
 

Préconisations : Yoann BARRE (Salarié Jardin Espaces Verts à l’Atelier Technologique 
Horticole d’Horti-Pôle Évreux), XP Productions 

 (GUENIN et Conservatoire d’Espaces Naturels de Nouvelle Aquitaine 2023; BOILLOT et al. 
2020; TOMMASINO 2019; Conservatoire d’Espaces Naturels d’Occitanie 2023) 

 

6.2. Bande fleurie sur une parcelle agricole 

Une bànde fleurie est une bande semée avec 

des espèces annuelles, bisannuelles et/ou 

pérennes qui ne reçoit pàs de fertilisànt. Ces 

espàces permettent d’àugmenter le potentiel 

d’accueil de la biodiversité et de compléter 

la trame verte à  l’e chelle du territoire 

puisqu’elles repre sentent des zones de refuge, 

d’àlimentàtion et de reproduction pour une 

grànde diversite  d’espe ces. 

Une bànde fleurie peut e tre instàlle e en milieu 

ou bordure de pàrcelle, entre deux cultures, le long d’une hàie, en bordure de chemin, le 

long d’e le ments hydrogràphiques, etc. L’objectif est de plàcer cette bànde de mànie re à  

favoriser le déplacement des espèces.  

Elle doit àvoir une làrgeur de 3m minimum (5m àu bord d’un cours d’eàu). L’efficàcite  de 

là bànde àugmente àvec sà làrgeur et àvec l'àccroissement de l'e chelle spàtiàle, de là 

pàrcelle àu territoire.  

Cre dit : Lukàs Pfiffner, FiBL 
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Synthèse des implantations possibles d'une bande enherbée (Fédération Départementale des Chasseurs du Tarn et 

Chambre d’Agriculture du Tarn 2017) 

ZOOM 11 - Les bandes enherbées dans la PAC (2023-2027) 
 
Les bàndes enherbe es sont vàlorisàbles dàns là PAC àu me me titre que les hàies : ce 
sont des IAE (Infràstructures Agro-Ecologiques). 
 
En tànt qu’IAE, les bàndes enherbe es permettent d’e màrger àu titre des écorégimes 
pàr là voie des IAE : 

• Conditions pour toucher le niveau de base de l’e core gime – voie des IAE 
(45€/ha) : 7% d’IAE ou de jachères sur la SAU ; 

• Conditions pour toucher le niveau supérieur de l’e core gime – voie des IAE 
(63€/ha) : 10% d’IAE ou de jachères sur la SAU. 

 
L’utilisàtion de produits phytosànitàires est interdite sur cet espàce. 

(DDTM 27 2023) 
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ZOOM 12 - Bandes fleuries et MAEC « Création de couverts d'intérêt faunistique et 
floristique favorables aux pollinisateurs et aux oiseaux communs des milieux 

agricoles » (PAC 2023-2027) 
 
L’objectif de cette mesure est d’implanter des couverts d’intérêt re pondànt àux 
exigences spe cifiques d’une espe ce fàisànt l’objet d’un Plàn nàtionàl d’àction (ex : 
outàrde cànepetie re), d’un groupe d’espe ces (ex : oiseàux de plàines, comme là 
tourterelle des bois) à  prote ger dàns un objectif de màintien de là biodiversite , des 
insectes pollinisàteurs et àuxiliàires de culture. 
 
Il s’àgit àinsi de créer ce type de couvert sur des surfaces supplémentaires pàr 
ràpport àux couverts exige s dàns le càdre de là conditionnàlite  (bonnes conditions 
àgricoles et environnementàles), de l’e core gime et des bàndes enherbe es rendues 
obligàtoires, le càs e che ànt, dàns le càdre des progràmmes d’àction en àpplicàtion de là 
Directive Nitràtes. 
 

• Màintien du couvert pendànt toute là dure e du contràt (=5 àns) ; 
• Surfàces e ligibles : terres àràbles et cultures pe rennes ; 
• Mise en plàce du couvert àu plus tàrd le 15/09 de là premie re ànne e 

d’engàgement ; 
• Aide de 652€/ha/an pendànt 5 àns, plàfonne e à  16 000€/an. 

 
(FEADER et Ministère de l’Agriculture et de la Souveraineté Alimentaire 2023a) 

 

6.2.1. Choix des espèces  

Le me lànge seme  doit : 

- E tre adapté àux conditions du milieu et du climàt ; 

- Avoir une floràison étalée (refuge et ressources disponibles sur une longue 

pe riode) ; 

o Choisir pàr exemple des le gumineuses pour les àbeilles domestiques et 

bourdons, et des àste ràce es et àpiàce es pour les àbeilles sàuvàges et les 

syrphes. 

- Avoir des espe ces àvec des caractéristiques différentes (tàille, forme, couleur, 

…) ; 

- Avoir un nombre d’espèces florales important àfin d’àccroî tre le nombre 

d’espe ces fàunistiques pre sentes, màis ne de pàssànt pàs 20 espe ces diffe rentes 

pour àvoir un bon tàux de germinàtion ; 

- Fàvoriser les populàtions d’auxiliaires de culture pre dàteurs des ràvàgeurs 

pre sents sur là pàrcelle ; 

- Permettre une bonne couverture du sol et fàire concurrence àvec les àdventices 

(notàmment grà ce àux gràmine es) ; 

o Attention toutefois à  ce qu’elles n’e touffent pàs les àutres espe ces (on peut 

utiliser des gràmine es peu compe titives comme le Fromentàl ou là Fe tuque 
rouge à  des espe ces comme là Fe tuque e leve e et le Dàctyle àgglome re ). 
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Utiliser des végétaux locaux permet de reconstituer des communàute s ve ge tàles 

cohe rentes, àvec pour objectif de restàurer un milieu herbàce  en bon e tàt e cologique tel 
qu’il peut exister nàturellement.  

Avoir une màjorite  d’espe ces vivàces dàns le me lànge gàràntie là pérennité du couvert. 

Il peut e tre inte ressànt d’àjouter quelques espe ces ànnuelles, celà permettrà d’àvoir des 

fleurs là premie re ànne e càr les espe ces vivàces ne fleuriront pàs ou peu là premie re 
ànne e.  

ZOOM 13 - Quelques exemples d’espèces favorables au développement des insectes 
pollinisateurs ou auxiliaires ou à la protection de la petite faune en Normandie 

 
Graminées (50%) : Avoine e leve e, Agrostide fine, Agrostide stolonife re, Brome 
càthàrtique, Brome sitchensis, Cre telle, Dàctyle àgglome re , Fe tuque des pre s, Fe tuque 
e leve e, Fe tuque rouge, Fe tuque ovine, Fe tuque fàux-roseàux, Fle ole des pre s, Houlque 
làineuse, Millet, Mohà, Orge fàux-seigle, Pà turin, Sorgho. 
 
Légumineuses (30%) : Lotier cornicule , Minette, Gesse commune, Luzerne, Me lilot 
blànc, Me lilot officinàl, Sàinfoin cultive , Tre fle d'Alexàndrie, Tre fle incàrnàt, Tre fle de 
Perse, Tre fle violet, Tre fle blànc, Vesce à  e pis, Vesce commune. 
 
Autres dicotylédones (20%) : Achille e millefeuille, Anthe mis fe tide, Berce commune, 
Bleuet sàuvàge, Bourràche, Brunelle commune, Càmpànule fàusse ràiponce, Càrde re 
sàuvàge, Càrotte sàuvàge, Centàure e des pre s, Centàure e scàbieuse, Chàrdon-màrie, 
Chicore e sàuvàge, Chrysànthe me des moissons, Cirse làineux, Clinopode commun, 
Compàgnon blànc, Eupàtoire chànvrine, Gàillet vrài, Ge rànium des Pyre ne es, Grànd 
coquelicot, Grànde màrguerite, Le ontodon vàriàble, Lychnis fàux-coucou, Màuve 
musque e, Màuve sylvestre, Màtricàire càmomille, Nielle des ble s, Onàgre bisànuelle, 
Origàn commun, Plàntàin lànce ole , Ràdis fourràger, Re se dà des teinturiers, Sàlicàire, 
Sàrràsin, Sàuge des pre s, Sile ne enfle , Souci cultive , Tànàisie vulgàire, Tournesol, 
Vipe rine commune, Vulne ràire. 
 

(FEADER et Ministère de l’Agriculture et de la Souveraineté Alimentaire 2023a) 

6.2.2. Préparation du sol 

Il convient dàns un premier temps de re àliser une destruction mécanique du couvert de 

mànie re re pe te e dàns le temps (àu moins 3 pàssàges) pour àsse cher là ve ge tàtion en plàce 

et e viter tout risque de repiquàge. Si besoin, on peut de compàcter là zone. En effet, une 

zone tàsse e peut de sàvàntàger là mise en plàce d’une nouvelle ve ge tàtion. 

Il fàut e gàlement pre voir plusieurs faux-semis pour e puiser les stocks semenciers et 
effectuer un dernier tràvàil du sol superficiel àu moins 48h àvànt le semis. 

Il n’est pàs ne cessàire de fertiliser là zone càr les espe ces à  implànter pre fe rent les milieux 
plus pàuvres en àzote. De plus, là sur-fertilisàtion fàvorise les gràmine es. 

L’objectif de ce tràvàil de sol est d’obtenir un lit de semence fin, permettànt un bon 

contàct sol-gràine, ce qui àugmente les chànces de leve e des gràines et limite là 
concurrence des àdventices. 
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6.2.3. Semis 

Là pe riode de semis ide àle est à  l’automne (entre le 1er septembre et le 15 octobre). Il 

reste possible d’effectuer un semis de printemps (àvànt le 15 àvril) notàmment si 

l’implàntàtion àutomnàle ne peut se fàire pendànt là pe riode optimàle ou pour 

l’implàntàtion de bàndes ànnuelles. 

Le semis se fàit en surfàce, à la « volée », ou à  l’àide d’un semoir. Les gràines sont 

ge ne ràlement de petites tàilles et ne doivent donc pàs e tre enfouies profonde ment. Il est 

possible d’àjouter de l’àrgile ou du colzà ste rilise  àfin d’obtenir un volume suffisànt pour 

l’utilisàtion du semoir. Il est d’àutre pàrt recommànde  de me lànger re gulie rement à  
l’inte rieur pour e viter une se lection pàr là tàille des gràines. 

Là densite  de semis est ge ne ràlement comprise entre 2 et 3 g/m². 

Enfin, il est impe ràtif de pàsser le rouleàu àpre s le semis pour fàvoriser le contàct sol 
gràine. 

Il peut e tre e gàlement inte ressànt de fàire de là « Régénération Naturelle Assistée » 

c’est-à -dire de làisser là ve ge tàtion se de velopper de mànie re. Ce qui permettrà d’àvoir 

une flore àdàpte e et fàcile à  ge rer, tre s inte ressànt dàns le càs de pre servàtion des tàlus de 

l’e rosion pàr exemple. 

6.2.4. Entretien 

Les premie res ànne es, là pre sence d’àdventices peut e tre proble màtique : les àdventices 

tre s compe titives prennent pàrfois le dessus là premie re ànne e. Dàns ce càs, une ou deux 

fàuches printànie res peuvent permettre de limiter leur développement et de favoriser 

les pérennes à développement plus lent. Elles permettent e gàlement d’àpporter de là 
lumie re àu semis. 

Les ànne es suivàntes, une fàuche hivernàle àpre s monte e en gràines peut suffire si là 

bànde est compose e d’un me lànge de plàntes bisànnuelles et vivàces àu plus proche de là 

flore sàuvàge et on peut me me s’en pàsser comple tement. On pre conise ge ne ràlement une 

fàuche hivernàle (entre septembre et màrs) une fois pàr àn voire tous les deux àns. Cette 

pe riode permet d’e viter les pe riodes de reproduction donc de pre server là fàune et de 

fàvoriser le renouvellement de là flore. 

On privile gie un entretien par zones à des périodes différentes (environ 3 semàines de 

de càlàge) àfin de disposer de diffe rents re servoirs dàns lesquels les àuxiliàires peuvent se 

re fugier et se nourrir pour les conserver sur là pàrcelle de l’exploitàtion àgricole 

(màintenir les corridors) ; et à  une hàuteur de coupe de 10 à  15 cm pour permettre de 

moins de truire là ve ge tàtion et les insectes àssocie s. En effet, une coupe ràse peut àffàiblir 

là ve ge tàtion pe renne voire cre er des zones nues àu sol qui fàvoriseront le de veloppement 
d’àdventices. 

On pre fe rerà faucher que broyer, pour e viter d’impàcter les populàtions d’àuxiliàires que 

l’on cherche à  fàvoriser. De me me, un export des produits de fàuche est pre fe ràble pour 

màintenir une làrge diversite  ve ge tàle. En effet, si les de chets restent àu sol, ils 

enrichissent le milieu en àzote, ce qui fàvorise seulement quelques espe ces ve ge tàles 
nitrophiles àux de pends des àutres. 
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Là fertilisàtion et là pulve risàtion sont interdites sur les bàndes enherbe es et non 

recommànde es sur les bàndes fleuries. 

6.2.5. Coût 

Les bàndes fleuries, peuvent e tre implànte s à  cou t nul (soit simplement en cessànt de 

cultiver une petite section d’un chàmp) ou àu cou t des ve ge tàux seme s dàns le càs d’un 

àme nàgement plus e làbore . Des cou ts d’entretien peuvent e gàlement s’àjouter 

de pendàmment de l’àme nàgement choisi.  

Il est plus simple de voir le cou t comme une superficie de terres. Il serà àlors plus rentàble 

d’utiliser un morceàu de terre peu productif à  cette fin (bordure, pente, zone humide, 

rocheuse ou peu productive). 

Le progràmme AGRIFAUNE à estime  les cou ts à  9€/100 m linéaire (pour une bànde de 

2m de làrge) pour les semences et à  10€/100 m linéaire pour le cou t de l’implàntàtion. 

AGROBIO 35 estime le cou t entre 10 et 30€ pour l’implantation d’une bande fleurie 

de 100m². Le cou t de pend surtout du prix àu kg des semences utilise es qui peut e tre tre s 

vàriàble. L’itine ràire technique repre sente une pàrtie minime du cou t tàndis que les cou ts 

d’entretien sont ge ne ràlement tre s fàibles voire nuls si là bànde est pe renne. 

 

(AGROBIO 35, s. d.; GECO 2023; AGRIFAUNE, s. d.-a; s. d.-b; CHATEL-LAUNAY, BOISCLAIR, 

et JETTEN-VIGEANT, s. d.; Fédération Départementale des Chasseurs du Tarn et Chambre 
d’Agriculture du Tarn 2017) 
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LAMIACEAE
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J J A S

Fructification

Ajuga reptans (L., 1753)
Bugle rampante

J F M A NO DCycle de vie

Germination

Floraison

M

Hémicryptophyte vivace de 10-40 cm dont la tige est dressée, simple, et poilue alternativement 
sur 2 faces opposées. Feuilles obovales à oblongues, presque glabres, entières ou crénelées. Les 
radicales sont plus grandes, atténuées en long pétiole. Fleurs bleues (rarement rosées ou 
blanches) en épi assez lâche. Les bractées sont ovales, entières, souvent bleuâtres. Le calice est 
venu, à dents triangulaires, aussi longues que le tube. Pollinisation entomogame/autogame et 
dissémination des fruits (akènes myrmécochore. 

Caractéristiques principales de l'espèce

Pousse mieux dans les endroits ombragés ou mi-ombragés, et tempérés, sur des sols frais argileux 
neutres à acides, où l'eau ne stagne pas trop malgré tout. Résiste bien au gel. On la trouve ainsi 
dans les près, prairies méso hydriques et lisières de forêt notamment.

Ecologie habituelle de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la 
main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un tamis de 1 mm. 
Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Semences à germination très rapide. A effectuer à partir de 10 °C dans un terreau 
de germination à maintenir humide mais non détrempé. Mettre au frais (12 °C environ) dès que la 
germination commence. Assurer un apports d'eau abondants et réguliers. La culture peut être 
effectuée en pleine terre, en conteneurs ou en bacs. 

Production - Effectuer un semis au printemps en terrine à 18-22°C. Semer les graines dans un 
substrat de semis riche et humide. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu ( 1 à 2 mm max), tout 
en aplanissant par pression. La température de culture peut être réduite une fois la lever de 
germination afin fortifier les plants. Arroser régulièrement afin de garder un substrat frais. Pour le 
semis en terrine, effectuer un repiquage individuel dans des godets de 10.5cm, une fois le stade 
10 feuilles atteint, un substrat drainant est recommandé. Culture des plantes sous ombrière afin 
d'éviter les brûlures.

Techniques culturales

1 mm

Ecologie habituelle de l'espèce



Anacamptis pyramidalis ((L.) Rich, 1817)
Orchis pyramidal
ORCHIDACEAE

79

D
Germination

Floraison

Fructification

Cycle de vie J F M A M J J A S O N

Vivace herbacée pouvant atteindre 20 à 60 cm. Ses tiges sont dressées, rigide et légèrement 
cannelées. Ses feuilles sont linéaires, étroites et allongées, disposées en rosette basale. Ses fleurs 
forme une inflorescence dense, pyramidale, composée de nombreuses petites fleurs rose-
violacée. Elles sont légèrement parfumées.

Caractéristiques principales de l'espèce

On la retrouve dans les prairies sèches, les pelouses calcaires, les bords de route et les lisières 
forestières. Elle prospère dans les zones ensoleillées ou légèrement ombragées. Elle est adaptée à 
des sols bien drainés, souvent calcaires, et plutôt argileux.

Ecologie habituelle de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer très délicatement ces dernières entre 
les doigts. Veiller à limiter les courants d'air dans la pièce pour éviter la dispersion. Disposer le 
mélange de graines et de débris sur un tamis de 0,5 mm. Les graines sont très petites (0,3 à 0,5 
mm). Semer les graines rapidement après récolte.

Germination - Les graines mettent entre 1 et 6 mois pour germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Les graines n'ont pas besoin de traitement spécifique pour germer 
mais elles ont besoin de champignons mycorhiziens pour la germination et le développement des 
semis. La germination est optimale entre 15 et 20°C mais la température doit rester constante. 
Semer les graines dans un substrat spécifique pour orchidée, humide et bien drainé. Conserver les 
semis dans une forte humidité (ex : sous couvercle en plastique). Les graines ont besoin de 
lumière indirecte pour germer, ne pas les couvrir.

Production - Utiliser un substrat bien drainé, adaptée à la culture d'orchidées. Le pH doit être 
légèrmenet alcalin. Maintenir celui-ci  légèrement humide, sans excès, et une humidité relative de 
40 à 60 %.  Fertiliser avec un engrais spécifique pour orchidée. Maintenir une température de 15 à 
25°C à partir du printemps et 10°C en hiver.

Techniques culturales



Anisantha sterilis ((L.) Nevski, 1934)
Brome stérile

POACEAE

80

D
Germination

Floraison

Fructification

Cycle de vie J F M A M J J A S O N

Annuelle herbacée pouvant atteindre 30 à 100 cm. Ses tiges sont longues, dressées ou 
légèrement arquées, souvent ramifiées, et creuses. Ses feuilles sont fines, linéaires, rugueuses au 
toucher. Ses fleurs forment une panicule lâche, avec des épillets allongés et étroits. 

Caractéristiques principales de l'espèce

Le brome stérile se retrouve souvent dans des environnements perturbés et ouverts tels que les 
champs, les friches, les bords de routes et les terrains vagues. Il apprécie les sols bien drainés et 
pauvres (ou modérément fertiles) et préfère les endroits ensoleillés mais peut également tolérer 
une certaine ombre. Il est adapté à une large gamme de températures. Il est fortement compétitif 
et peut devenir envahissant par son importante capacité de reproduction.

Ecologie habituelle de l'espèce

Nettoyages des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement les panicules à la main avec un geste circulaire pour séparer les différentes 
graines. Réduire au maximum la taille de l'épillet. Tamiser avec une largeur de maille de 1 mm 
pour évacuer les débris les plus fins. Garder ce qui reste au-dessus de cette largeur. Souffler 
délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 7 et 14 jours pour germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Pour augmenter le taux de germination, une légère scarification des 
graines ou un trempage dans l'eau tiède pendant 24h avant le semis est possible. La germination 
est optimale entre 15 et 20°C. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. Les 
graines peuvent être semées à 5 mm de profondeur.

Production - Semences à germination rapide. Effectuer un repiquage individuel dans des godets 
de 10.5cm, une fois le stade 6 feuilles atteint, un substrat drainant est recommandé (supporte 
des tendance de pH basique). Maintenir une humidité régulière, sans excès, et une humidité 
relative de 40 à 60 %. Une fertilisation azotée peut être ajoutée pour une pousse plus rapide. 
Maintenir une température de 15 à 25°C à partir du printemps et 10°C en hiver.

Techniques culturales

5 mm



Anthyllis vulneraria (L., 1753)
Anthyllide vulnéraire
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Vivace herbacée pouvant atteindre 10 à 30 cm. Ses tiges sont couchées à la base puis redressées, 
souvent ramifiées et couvertes de poils, donnant un aspect soyeux. Ses feuilles basales sont plus 
grandes et disposées en rosette, les feuilles supérieures sont plus petites et plus simples. Ses 
fleurs sont regroupées en capitules serrées, de couleur jaune à rougeâtre.

Caractéristiques principales de l'espèce

On la retrouve dans les milieux ouverts, tels que les prairies sèches, les pelouses calcaires, les 
bords de chemins, les talus et les friches. Elle prospère dans les zones ensoleillées. Elle préfère les 
sols pauvres en nutriments, bien drainés, souvent calcaires, mais peut également pousser sur des 
sols sableux ou argileux. On la retrouve dans les zones montagneuses et calcaires.

Ecologie habituelle de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la main 
avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un  tamis de 2 mm puis un 
seconde de 1 mm.Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. 
Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 14 et 21 jours pour germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Pour augmenter le taux de germination, une légère scarification des 
graines est possible. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Semer les graines dans un 
substrat humide et bien drainé. Les graines peuvent être semées à 5 mm de profondeur.

Production - Effectuer un repiquage individuel dans des godets de 10.5cm, une fois le stade 6 
feuilles atteint, un substrat drainant est recommandé (supporte assez bien les sols pauvres et des 
pH basiques). Maintenir une humidité régulière, sans excès, et une humidité relative de 40 à 60 %. 
Une fertilisation azotée peut être ajoutée pour une pousse plus rapide. Maintenir une 
température de 15 à 25°C. Taillez les plantes après la floraison. De l'engrais peut etre apporté au 
départ de la végétation. 

Techniques culturales

1 mm



Asperula cynanchica (L., 1753)
Aspérule à l'esquinancie

RUBIACEAE
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Vivace herbacée pouvant atteindre 10 à 30 cm de hauteur. Ses tiges sont minces, dressées ou 
légèrement couchées, souvent ramifiées dans la partie supérieure. Ses feuilles sont étroites, 
linéaires à lancéolées, disposées en verticilles de quatre à six autour de la tige. Ses fleurs sont 
petites, blanches et regroupées en cymes lâches au sommet des tiges. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

On la retrouve dans les milieux secs tels que les pelouses calcaires, les pâturages maigres, les 
coteaux rocailleux et les prairies ouvertes. Elle prospère dans les zones ensoleillées. Elle préfère 
les sols bien drainés, calcaires et pauvre en nutriment. Elle est commune dans les régions calcaires 
et présente une grande adaptabilité aux conditions sèches.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la main 
avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 2 
mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs 
de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de 
germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les 
conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. 

Production - Semences à germination rapide. Effectuer un semis en place au printemps ou en 
terrine à 18-22°C. Semer les graines dans un substrat de semis saleux humide et bien drainé 
(plante de rocaille). Ne pas recouvrir les graines, ou très peu ( 1 à 2 mm max), tout en aplanissant 
par pression. La température de culture peut être réduite une fois la lever de germination afin 
fortifier les plants. Arroser régulièrement afin de garder un substrat frais. Pour le semis en terrine, 
effectuer un repiquage individuel dans des godets de 10.5cm, une fois le stade 10 feuilles atteint, 
un substrat drainant est recommandé (supporte assez bien les sols pauvres et des pH basiques).

Techniques culturales



Bupleurum falcatum (L., 1753)
Buplèvre en faux
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Vivace herbacé pouvant atteindre 30 à 80 cm. Ses tiges sont dressées, striées, lisses, souvent 
simple ou peu ramifiées. Ses feuilles sont linéaires à lancéolées, glabres et présentant une 
nervure médiane proéminente ainsi qu’une courbure en faux, d’où elle tire son nom. Ses fleurs 
sont petites et jaunes, disposées en ombelles composées de 5 à 15 rayons chacune.

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la 
main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 
2,5 mm puis sur un second de 1,6 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux 
largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux 
de germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les 
conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Semer les 
graines dans un substrat humide et bien drainé. Les graines peuvent être semées à 5 mm de 
profondeur.

Production - Semences à germination rapide. Effectuer un semis en place au printemps ou en 
terrine à 18-22°C. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. Ne pas recouvrir les 
graines, ou très peu ( 0,5 à 1 mm max), tout en aplanissant par pression. La température de 
culture peut être réduite une fois la lever de germination afin fortifier les plants. Arroser 
régulièrement afin de garder un substrat frais. Pour le semis en terrine, effectuer un repiquage 
individuel dans des godets de 10.5cm, une fois le stade 10 feuilles atteint, un substrat drainant est 
recommandé (supporte assez bien les sols à pH basiques).

Techniques culturales

On la retrouve dans les prairies, les pelouses calcaires, les bords de chemin et les lisères de forêt. 
Elle prospère dans les zones ensoleillées mais supporte les zones légèrement ombragées.  Elle 
préfère des sols calcaires, bien drainés et assez pauvre en matière organique.

Ecologie habituelle de l'espèce



Carex acutiformis (Ehrh., 1789)
Laîche des marais

CYPERACEAE
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Vivace herbacée pouvant atteindre 50 à 150 cm. Ses tiges sont triangulaires, rugueuses et rigides. 
Ses feuilles sont longues, étroites, linéaires et à bords rugueux. Ses inflorescences sont des épis 
compacts, avec des épis mâles en haut et des épis femelles en bas. Les épis femelles sont plus 
épais. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la main 
avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 2 
mm puis sur un second de 1,25 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux 
largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 30 et 60 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux 
de germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les 
conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Semer les 
graines dans un substrat humide et bien drainé. Le maintien de cette humidité est très important 
étant donné l'écologie habituelle de la plante. Veiller cependant à ne pas saturer le substrat en 
eau. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu ( 1 à 2 mm max).

Production - Semences à germination lente. Effectuer un semis en place au printemps ou en 
terrine à 18-22°C. La température de culture peut être réduite une fois la lever de germination 
afin fortifier les plants. Arroser régulièrement afin de garder un substrat frais. Pour le semis en 
terrine, effectuer un repiquage individuel dans des godets de 10,5 cm, une fois le stade 10 feuilles 
atteint, un substrat drainant est recommandé. Sol neutre ou de préférence acide. Couper les 
inflorescence avant qu'elles ne soient sèche,  pour éviter les graines de se propager.

Techniques culturalesTechniques culturales

La laîche des marais se retouve dans les milieux humides tels que les marais (d’où son nom), les 
bords de rivières, les fossés, les prairies humides et les zones inondables. Cette espèce est 
tolérante à divers types de sols humides, y compris les sols argileux, limoneux et tourbeux.

Ecologie habituelle de l'espèce



Carex flacca (Schreb., 1771)
Laîche glauque
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Vivace herbacé pouvant atteindre 20 à 60 cm. Ses tiges sont fines, triangulaires et légèrement 
rugueuses. Ses feuilles sont longues, étroites, linéaires et souvent courbées. Ses inflorescences 
forment des panicules lâches composées de plusieurs épis. Les épis mâles sont en haut et les épis 
femelles en bas. Les épis femelles sont courts et ovales. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la main 
avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 2 mm 
puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs de 
maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 30 et 60 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de 
germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les 
conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Semer les 
graines dans un substrat humide et bien drainé. Le maintien de cette humidité est très important 
étant donné l'écologie habituelle de la plante. Veiller cependant à ne pas saturer le substrat en 
eau. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Semences à germination lente. Effectuer un semis en place au printemps ou en 
terrine à 18-22°C. La température de culture peut être réduite une fois la lever de germination afin 
fortifier les plants. Arroser régulièrement afin de garder un substrat frais. Pour le semis en terrine, 
effectuer un repiquage individuel dans des godets de 10,5 cm, une fois le stade 10 feuilles atteint, 
un substrat drainant est recommandé. Sol neutre ou de préférence acide. Couper les inflorescence 
avant qu'elles ne soient sèche,  pour éviter les graines de se propager.

Techniques culturales

1 mm

Caractéristiques principales de l'espèce

Techniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les marais, les bords de rivières, les fossés, les 
prairies humides et les zones inondables. Elle se développe aussi bien en plein soleil qu’à mi-
ombre. Elle préfère les sols calcaires, humides et plutôt pauvres en nutriments.

Ecologie habituelle de l'espèce



Carex punctata (Gaudin, 1811)
Laîche ponctuée

CYPERACEAE
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Vivace herbacée pouvant atteindre 20 à 60 cm. Ses tiges sont fines, triangulaires et plus courtes 
que les feuilles. Ses feuilles sont longues, étroites, souvent retombante et légèrement rugueuses. 
L’inflorescence est composée de plusieurs petits épis, séparés le long de la tige. Chaque épi 
contient des fleurs mâles (au sommet) et femelle (en dessous).

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les graines 
ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la main avec un 
geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un 
second de 1 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler 
délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 30 et 60 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de 
germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 
4°C pendant 4 à 6 semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Semer les graines dans un 
substrat humide et bien drainé. Le maintien de cette humidité est très important étant donné 
l'écologie habituelle de la plante. Veiller cependant à ne pas saturer le substrat en eau. Ne pas 
recouvrir les graines, ou très peu ( 1 à 2 mm max).

Production - Elle s'adapte aux sols neutres à calcaires et frais. Préfère les sols modérément drainés, 
capables de conserver une certaine humidité, et prospère aussi bien en plein soleil qu'en ombre 
partielle. Bien que cette espèce tolère des conditions de sol variées, un sol légèrement humide favorise 
sa croissance initiale. Semer au printemps à une température de 15-20°C, en maintenant le substrat 
humide jusqu’à la germination. Une fois la plante établie, elle résiste bien à la sécheresse modérée. 
Repiquer les jeunes plants en godets de 10,5 cm ou en pleine terre, espacés de 20 à 30 cm pour 
permettre une croissance dense et la formation de colonies via ses rhizomes. La fertilisation azotée 
légère au printemps peut accélérer le développement.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les marais, les bords de rivières, les fossés, les 
prairies humides et les zones inondables. Elle se développe aussi bien en plein soleil qu’à mi-
ombre. Elle pousse bien dans les sols neutres, humides et plutôt pauvres en nutriments.

Ecologie habituelle de l'espèce



Centaurea jacea (L., 1753)
Centaurée jacée

ASTERACEAE
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Vivace herbacée pouvant atteindre 30 à 90 cm. Sa tige est érigée, solide, légèrement ramifiée et 
souvent velue. Ses feuilles sont lancéolées, les feuilles basales sont plus larges et longuement 
pétiolées, les feuilles supérieures sont plus étroites et sessiles. Ses fleurs forment des capitules 
globuleux de couleur rose à pourpre.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Nettoyage des graines - Ouvrir les capitules. Laisser sécher les graines dans une pièce 
correctement ventilée. Broyer vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. 
Bien insister pour retirer la couronne de poils au sommet des graines.  Disposer le mélange de 
graines et de débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 1 mm. Garder 
uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour 
retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid n'est pas nécessaire mais est recommandée 
pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, 
vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. Semer les graines dans un substrat 
humide et bien drainé. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Ne pas recouvrir les graines, 
ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Semer au printemps dans un substrat légèrement drainant, supporte bien les zones 
ensoleillées et mi-ombre favorisent un développement optimal. La multiplication peut s’effectuer 
par graines ou par division, en séparant les rhizomes en automne. Après la levée, maintenir une 
humidité modérée et repiquer les jeunes plants en pot de 10,5cm une fois le stade 6 à 8 feuilles 
atteint.
Une taille de fleurs fanées peut encourager une floraison plus abondante.

Techniques culturales

Caractéristiques principales de l'espèce

Techniques culturales

On la retrouve dans les prairies sèches à moyennement humides, les lisières de forêts, les bords de 
routes, les pelouses calcaires et les friches. Elle prospère dans les zones ensoleillées mais supporte 
les zones légèrement ombragées.  Elle préfère les sols modérément secs à légèrement humide, 
bien drainés et neutres.

Ecologie habituelle de l'espèce



Centaurea scabiosa (L., 1753)
Centaurée scabieuse

ASTERACEAE
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Vivace herbacée pouvant atteindre 30 à 80 cm. Sa tige est dressée, robuste et légèrement velue. 
Ses feuilles basales sont découpées en lobes étroits, ses feuilles supérieures sont moins découpées 
et plus petites. Ses fleurs sont généralement pourpres, mais peuvent parfois être roses ou 
blanches. Elle produit des capitules solitaires.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Nettoyage des graines - Ouvrir les capitules. Laisser sécher les graines dans une pièce 
correctement ventilée. Broyer vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. 
Bien insister pour retirer la couronne de poils au sommet des graines.  Disposer le mélange de 
graines et de débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 1 mm. Garder 
uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour 
retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid n'est pas nécessaire mais est recommandée 
pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, 
vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. Semer les graines dans un substrat 
humide et bien drainé. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Les graines peuvent être 
recouvertes.

Production - Semer au printemps dans un substrat légèrement drainant, supporte bien les zones 
ensoleillées et mi-ombre favorisent un développement optimal. La multiplication peut s’effectuer 
par graines ou par division, en séparant les rhizomes en automne. Après la levée, maintenir une 
humidité modérée et repiquer les jeunes plants en pot de 10,5 cm une fois le stade 6 à 8 feuilles 
atteint. Une taille de fleurs fanées peut encourager une floraison plus abondante.

Techniques culturales

Caractéristiques principales de l'espèce

Techniques culturales

On la retrouve dans les prairies sèches, les pelouses calcaires, les friches et les bords de routes. 
Elle prospère dans les zones ensoleillées ou légèrement ombragées. Elle est adaptée au sols 
calcaires, secs à modérément humide, bien drainés et assez pauvres en nutriments.

Ecologie habituelle de l'espèce



Clinopodium vulgare (L., 1753)
Clinopode commun

LAMIACEAE
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Vivace herbacée pouvant atteindre 35 à 80 cm. Sa tige est quadrangulaire, souvent poilue. Ses 
feuilles sont opposées, ovales, dentées et légèrement poilues. Les feuilles inférieures sont plus 
grandes que les supérieurs. Ses fleurs sont roses à pourpres, regroupées en verticilles denses à 
l'aisselle des feuilles supérieures.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 1,6 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris 
plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid n'est pas nécessaire mais est recommandée 
pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, 
vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. Semer les graines dans un substrat 
humide et bien drainé. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Ne pas recouvrir les graines, 
ou très peu.

Production - Le basilic sauvage prospère dans des sols bien drainés, modérément secs à 
moyennement humides. Elle préfère un ensoleillement direct ou une ombre partielle et se 
développe généralement entre 30 et 60 cm de hauteur. Semer au printemps, à une température 
de 15-20°C, en maintenant le sol légèrement humide jusqu'à la germination. Une fois les jeunes 
plants établis,vers le stade 6 à 8 feuilles, repiquer les plantules dans des godets individuels de 10,5 
cm pour favoriser une croissance touffue. Cette plante est également résistante à la sécheresse 
une fois en place et se reproduit facilement par semis spontanée, formant ainsi des colonies. Un 
arrosage modéré est nécessaire pendant la phase de croissance, et un peu de fertilisation au 
printemps peut encourager la floraison.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux ouverts comme les prairies, les clairières, les bords de chemins et 
les pentes herbeuses. Elle prospère dans les zones ensoleillées ou légèrement ombragées. Il 
préfère les sols calcaires bien drainés.

Ecologie habituelle de l'espèce



Epilobium hirsutum (L., 1753)
Epilobe hérissé
ONAGRACEAE
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Herbacée vivace pouvant atteindre 1 à 2 m. Sa tige est robuste, souvent ramifiée, et couverte de 
poils. Ses feuilles sont lancéolées, dentées et disposées de manière opposée ou verticillée sur la 
tige. Elles sont sessiles et couvertes de poils. Ses fleurs sont rose-pourpre, de 2 à 3 cm de diamètre 
avec quatre pétales en forme de cœur. Elles sont regroupées en grappes terminales. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher le matériel végétale dans une pièce correctement ventilée. 
A l'aide d'un ustensile adapté, retirer les graines des têtes florales. Frotter vigoureusement les 
graines avec un geste circulaire pour éliminer les parties filamenteuses. Souffler délicatement pour 
retirer les débris plus volatiles que les graines. Tamiser avec une maille de 1 mm si des particules 
sont présentes.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de 
germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les 
conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C. Semer les 
graines dans un substrat humide et bien drainé. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 
mm max).

Production - Elle préfère un sol légèrement acide à neutre, bien drainé et riche en matière 
organique. Il est conseillé de semer les graines au printemps, à une température avoisinant les 15-
20°C. Elle bénéficie d'une humidité constante, bien qu'elle soit résistante aux périodes de 
sécheresse modérée une fois établie. Les semis doivent être réalisés dans un substrat humide, et 
les jeunes plants peuvent être repiqués en godets puis en pleine terre une fois qu'ils ont atteint 
une taille suffisante. Cette plante supporte des conditions variables d'humidité et de nutriments, 
avec un besoin modéré d'irrigation pendant sa croissance.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les bords de rivières, les fossés, les marais et les 
prairies humides. Elle préfère les zones ensoleillées mais peut tolérer un léger ombrage. Elle est 
adaptée aux sols humides et riches en nutriments.

Ecologie habituelle de l'espèce



Epilobium parviflorum (Schreb., 1771)
Epilobe à petites fleurs
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 80 cm. Sa tige est élancée, souvent ramifiée et 
légèrement poilue. Ses feuilles sont lancéolées à oblongues, dentées et légèrement poilues. Elles 
sont disposées de manière alternée sur la tige. Ses fleurs sont petites, généralement de couleur 
rose pâle à presque blanche, et regroupées en grappes terminales. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher le matériel végétale dans une pièce correctement ventilée. 
A l'aide d'un ustensile adapté, retirer les graines des têtes florales. Frotter vigoureusement les 
graines avec un geste circulaire pour éliminer les parties filamenteuses. Souffler délicatement pour 
retirer les débris plus volatiles que les graines. Tamiser avec une maille de 1 mm si des particules 
sont présentes.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid n'est pas nécessaire mais est recommandée 
pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, 
vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 semaines. La germination est optimale entre 
15 et 20°C. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. Ne pas recouvrir les graines, 
ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Elle préfère un sol légèrement acide à neutre, bien drainé et riche en matière 
organique. Il est conseillé de semer les graines au printemps, à une température avoisinant les 15-
20°C. Elle bénéficie d'une humidité constante, bien qu'elle soit résistante aux périodes de 
sécheresse modérée une fois établie. Les semis doivent être réalisés dans un substrat humide, et 
les jeunes plants peuvent être repiqués en godets puis en pleine terre une fois qu'ils ont atteint 
une taille suffisante. Cette plante supporte des conditions variables d'humidité et de nutriments, 
avec un besoin modéré d'irrigation pendant sa croissance.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les bords de rivières, les fossés, les prairies 
humides et les marécages. Elle préfère les zones ensoleillées ou légèrement ombragées.  Elle 
affectionne les sols argileux ou limoneux, riche en matière organique.

Ecologie habituelle de l'espèce



Euphorbia amygdaloides (L., 1753)
Euphorbe des bois
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Vivace ligneuse pouvant atteindre 30 à 80 cm. Sa tige est robuste et souvent teintées de rouge. 
Ses feuilles sont persistantes, ovales à lancéolées, vert foncé, souvent brillantes et coriaces. Elles 
sont disposées en spirale autour de la tige. Ses fleurs sont petites, jaunes à vert jaunâtre, et sont 
regroupées en ombelles terminales. Chaque ombelle est entourée de bractées colorées. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Si les 
graines ont été récupérées avec les inflorescences, broyer vigoureusement ces dernières à la main 
avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 2 
mm puis sur un second de 1,6 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs 
de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède 
pendant 24h avant le semis peut être envisagé. La germination est optimale entre 18 et 22°C, le 
maintien d'une température constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans 
un substrat humide et bien drainé. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Cette Euphorbe aime les sols bien drainés et modérément fertiles. Elle préfère des 
conditions de culture en mi-ombre, tolérant également le plein soleil. Il est conseillé de semer la 
plante au printemps, à une température de 15 à 20°C, en maintenant un sol légèrement humide 
pour favoriser la germination. Une fois que les jeunes plants ont atteint une taille suffisante (6-8 
feuilles), le repiquage peut se faire dans des godets de 10,5 cm. Bien que cette espèce tolère les 
périodes sèches, il est important de veiller à ce qu'elle ne manque pas d'humidité pendant sa 
phase de croissance. Une fois établie, elle est relativement résistante à la sécheresse.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les forêts, les bois clairs, les lisières et les talus ombragés. Elle 
préfère les zones ombragées mais supporte le plein soleil. Elle préfère les sols calcaires, bien 
drainés et riche en matière organique.

Ecologie habituelle de l'espèce



Galium palustre (L., 1753)
Gaillet des marais

RUBIACEAE

93

D
Germination

Floraison

Fructification

Cycle de vie J F M A M J J A S O N

Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 80 cm. Ses tiges sont fines, carrées et souvent couchées 
ou rampantes. Ses feuilles sont petites, étroites, verticillées par 4 à 6, avec une texture légèrement 
rugueuse. Ses fleurs sont blanches, minuscules (2 à 3 mm de diamètre), regroupées en petites 
inflorescences lâches en corymbes. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 1,6 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris 
plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 30 et 60 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de 
germination. Il s'agira de les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les 
conserver à 4°C pendant 4 à 8 semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien 
d'une température constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un 
substrat humide et bien drainé. Conserver les semis dans une forte humidité (ex : sous couvercle 
en plastique). Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Elle préfère les sols acides mais tolère les sols neutres, mal drainés et riches en 
humidité. Elle se développe bien en plein soleil ou à mi-ombre, et sa croissance peut être favorisée 
par une bonne gestion de l'humidité du sol. Lors du semis, il est conseillé de maintenir une 
température de 15-20°C, avec une humidité constante jusqu'à la germination. Le repiquage peut 
se faire en godets de 10,5 cm une fois le stade 6-10 feuilles atteint.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans des zones marécageuses, des fossés, des bords de rivières, des étangs, des 
marais et des prairies humides. Elle préfère les zones ensoleillées ou légèrement ombragées. Elle 
se développe de préférence sur des sols humides, tourbeux ou argileux, riches en matière 
organique.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Geranium robertianum (L., 1753)
Herbe-à-Robert
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Herbacée annuelle ou bisannuelle pouvant atteindre 20 à 40 cm. Elle a un port étalé et est 
rampante. Ses feuilles sont finement divisées, triangulaires et très découpées prenant souvent une 
teinte rougeâtre en automne. Ses fleurs sont roses, à 5 pétales, d’environ 1 à 2 cm de diamètre, 
souvent isolées ou en petites grappes de deux à trois. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire en supprimant la partie 
hélocoïdale des graines. Disposer le mélange de graines et de débris sur un premier tamis de 1,6 
mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le matériel retenu entre ces deux largeurs 
de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de 
les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. 
Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm 
max).

Production - Il se développe bien en sol frais et bien drainé, souvent dans des zones semi-
ombragées ou en plein soleil. Elle préfère les sols légèrement acides à neutres, bien que tolérant 
une certaine variation du pH. Le semis doit être effectué au printemps, à une température de 15 à 
20°C. Le repiquage peut être effectué en pot de 10.5 cm, une fois le stade 4-6 feuilles. Après la 
levée, un arrosage modéré est nécessaire, et la plante tolère bien des périodes de sécheresse une 
fois établie .

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux forestiers, haies, lisières de bois, murs anciens, fossés et zones 
perturbées. Elle préfère les zones ombragées à mi-ombragées. Elle tolère une grande variété de 
sols mais prospère particulièrement dans un sol léger, humifère et calcaire à légèrement acide. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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Festuca glauca (Vill., 1787)
Fétuque bleue
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Graminée vivace pouvant atteindre 20 à 40 cm. Ses feuilles sont fines, raides et persistantes, 
souvent recourbé à leur extrémité Elles forment des touffes denses de couleur bleu-gris. Ses 
inflorescences sont petites et en épis, brunâtre à dorée. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
délicatement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un premier tamis de 1 mm puis sur un second de 0,5 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de mailles. Souffler très délicatement pour retirer les 
débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 30 jours à germer en fonction des conditions de 
température et d'humidité. Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède 
pendant 24h avant le semis peut être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le 
maintien d'une température constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans 
un substrat humide et bien drainé. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - La Fétuque préfère un sol bien drainé et modérément fertile, tel que des sols sableux 
ou limoneux, avec un pH entre 6.0 et 7.5. Elle se développe au mieux en plein soleil, mais peut 
tolérer une ombre légère. Les températures idéales pour le semis sont comprises entre 15 à 20°C, 
en maintenant un sol légèrement humide pour favoriser la germination. Une fois que les jeunes 
plants ont atteint une taille suffisante (6-8 feuilles), le repiquage peut se faire dans des godets de 
10,5 cm.. Un arrosage constant est nécessaire lors de la phase de mise en place tout en évitant 
l'excès d'humidité pour prévenir la pourriture des racines. Un apport modéré en engrais est 
recommandé, notamment un engrais à libération lente au printemps.

Techniques culturales

On la retrouve dans les milieux ouverts et ensoleillés, sur des terrains souvent rocheux ou 
sablonneux, des prairies sèches ou des pentes rocailleuses. Elle préfère les zones ensoleillées et 
tolère bien la chaleur. Elle se développe sur des sols légèrement calcaires, légers et bien drainés, 
et pauvre en matière organique.

Ecologie habituelle de l'espèce



Geum urbanum (L., 1753)
Benoîte commune
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 60 cm. Ses tiges ont un port dressé et sont velues. Ses 
feuilles basales sont composées, lobées et dentées, avec une rosette au sol. Ses feuilles 
supérieures sont plus petites, souvent tripartites. Ses fleurs sont jaunes à 5 pétales, mesurant 1 à 2 
cm de diamètre.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 1,6 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris 
plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 30 et 60 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. 
Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm 
max).

Production - Semer au printemps dans un substrat légèrement drainant et riche en matière 
organique, dans une zone ombragée ou semi-ombragée pour favoriser un développement 
optimal. Cette plante vivace à port en touffe possède un système rhizomateux qui produit des 
tiges souterraines, permettant l'apparition de nouvelles pousses le long de leurs racines. Si les 
conditions sont favorables, la plante peut s’auto-ensemencer et s'hybrider spontanément avec 
d'autres plantes de même genre. Après la levée, maintenir une humidité modérée et repiquer les 
jeunes plants en pot de 10,5 cm une fois le stade 6 à 8 feuilles atteint.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux forestiers, les lisières de bois, les haies et les fossés. Elle préfère les 
zones ombragées à mi-ombragées. Elle préfère les sols frais, humifères et riche en nutriments, et 
bien drainés.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce

2 mm



Lychnis flos-cuculi (L., 1753)
Silène fleur-de-coucou
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Herbacée vivace pouvant atteindre de 30 à 90 cm. Ses tiges sont fines, dressées et ramifiées vers 
le sommet. Ses feuilles basales sont disposées en rosette, ovales à lancéolées, légèrement velues. 
Ses feuilles caulinaires sont plus allongées. Ses fleurs sont rose vif, avec des pétales divisés en fines 
lanières, regroupées en grappes lâches au sommet des tiges.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 1,6 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris 
plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de 
les placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines.La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. 
Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm 
max).

Production - Le semis s'effectue au début du printemps dans un substrat bien drainé et humide, à 
une température de 15–20°C. Une fois atteint le stade 6-8 feuilles, repiquer-les dans des pots 
individuels de 10,5 cm. Quand ils deviennent assez robustes, transférez-les en extérieur à la fin du 
printemps. Cette plante se développe bien en plein soleil ou en ombre partielle et préfère les 
zones humides, comme les berges ou les sols marécageux, bien qu’elle tolère aussi les sols de 
jardin avec un arrosage initial suffisant. Pour prolonger la floraison, il est conseillé d’éliminer les 
fleurs fanées. En cas de surpeuplement, divisez les touffes tous les 2-3 ans pour maintenir la 
vigueur de la plante.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les prairies humides, les fossés, les bords de 
rivière, les tourbières et les marécages. Elle préfère les zones ensoleillées ou légèrement 
ombragées. Elle privilégie les sols humides, riche en matière organique et modérément acides.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Mentha aquatica (L., 1753)
Menthe aquatique
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Herbacée vivace pouvant atteindre 50 à 100 cm. Ses tiges sont carrées, souples et creuses. Ses 
feuilles sont opposées, ovales à lancéolées, avec des bordures dentelées et une surface rugueuse. 
Ses fleurs sont regroupées en verticilles dans des épis globuleux, de couleur mauve à rose pâle. 
Elle possède un système traçant de rhizomes.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un premier tamis de 1 mm puis sur un second de 0,5 mm. Garder uniquement le matériel 
retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris plus volatiles que 
les graines.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. Pour 
améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut être 
envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. 
Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Semis au printemps en maintenant une température de 18 à 22°C. Utilisez un substrat 
riche et humide, idéalement composé de tourbe et de perlite pour une meilleure rétention d’humidité. 
Semez les graines en surface et recouvrez-les d’une fine couche de substrat (environ 1 mm), en 
pressant légèrement pour favoriser un bon contact avec le sol. Une fois la levée amorcée, réduisez 
progressivement la température afin de renforcer les jeunes plants, tout en maintenant le substrat 
humide sans le saturer. Dès que les plants atteignent le stade de 4 à 6 feuilles, repiquer les 
individuellement en godets de 10,5 cm. Placez ensuite les godets dans un emplacement mi-ombragé, 
idéalement proche d’une source d’humidité, comme un bassin ou une zone humide, afin de reproduire 
les conditions naturelles favorables à leur croissance.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides et aquatiques tels que les marais, les fossés, les bords 
d’étangs, les zones inondées et les bords de rivières. Elle prospère en plein soleil ou dans les zones 
semi-ombragés, mais a besoin d’une humidité importante pour bien se développer. Elle préfère les 
sols humides, riches en nutriments, souvent argileux ou tourbeux.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Ononis natrix (L., 1753)
Bugrane gluante
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Herbacée vivace pouvant atteindre jusqu’à 30 cm. Ses tiges sont fines, dressées, souvent 
ramifiées, avec une section anguleuse. Ses feuilles sont composées avec généralement 3 à 5 
folioles ovales et lancéolées, et sont souvent duveteuse, avec une teinte grisâtre. Les fleurs sont 
en grappes terminales, de couleur jaune à jaune-orangé.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un tamis de 2 mm. Souffler pour retirer les débris plus volatiles, retirer les débris 
restant à la main.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, une scarification au papier de verre ou un trempage à l'eau 
chaude pendant 24h avant le semis peut être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 
20°C, le maintien d'une température constante favorise une germination uniforme. 

Production - Elle s'adapte aux sols humides, résiste bien aux conditions extrêmes, tolérant à la fois 
les sols détrempés et les périodes de sécheresse. Effectuer un semis au printemps, le semis peut 
être effectué en semis direct en utilisant un sol bien drainé mais légèrement humide. Ou en godet 
de 10,5 cm une fois le stade 6-8 feuilles atteint, puis placer les plants sous ombrière pour les 
protéger du soleil direct. Pour le semis direct, les semis d’été sont souvent plus réussis en raison 
d’une concurrence moindre avec les mauvaises herbes, particulièrement les herbacées de type 
graminée.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans des milieux secs et ensoleillés tels que les pentes calcaires, les prairies sèches, 
les bords de chemins et les friches. Elle préfère les zones ensoleillées et tolère bien la sécheresse. 
Elle est adaptée aux sols secs, calcaires ou sablonneux, bien drainés et pauvres en matière 
organique.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Phalaris arundinacea (L., 1753)
Alpiste roseau

POACEAE

100

D
Germination

Floraison

Fructification

Cycle de vie J F M A M J J A S O N

Herbacée vivace pouvant atteindre jusqu’à 2 m. Ses tiges sont dressées, robustes et généralement 
creuses. Ses feuilles sont longues, étroites et linéaires, d’une longueur de 20 à 50 cm. Leurs 
bordures sont dentelées et la surface légèrement rugueuse. Ses fleurs forment des panicules 
denses et plumeuses pouvant atteindre jusqu’à 30 cm. Elle possède un système racinaire traçant.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
délicatement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 0,5 mm. Garder le matériel retenu sur 
les deux tamis en soufflant pour enlever les petits et les gros débris. 

Germination - Les graines mettent entre 7 et 14 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut 
être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température 
constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat humide et bien 
drainé. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Résistante aux sols humides et aux conditions extrêmes, tolérant à la fois les sols 
détrempés et les périodes de sécheresse. Pour sa culture, semez au printemps directement en 
pleine terre, en utilisant un sol bien drainé mais légèrement humide pour assurer une bonne 
germination. Alternativement, effectuez un semis en godet de 10,5 cm, lorsque les jeunes plants 
atteignent le stade de 6-8 feuilles, ils peuvent être repiqués et placés sous ombrière afin de les 
protéger du soleil direct et de stabiliser leur croissance. Une fertilisation azotée peut être ajoutée 
pour une pousse plus rapide. Maintenir une température de 15 à 25°C à partir du printemps et 
10°C en hiver.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les marais, les fossés, les bordures d’étangs et les 
prairies humides. Elle prospère en plein soleil mais tolère les zones semi-ombragées. Elle préfère 
les sols humide, riches en nutriments, mais peut également tolérer des sols plus secs de façon 
saisonnière.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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Phyteuma orbiculare (L., 1753)
Raiponce orbiculaire

CAMPANULACEAE
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Herbacée vivace pouvant atteindre 20 à 50 cm. Ses tiges sont érigées, simples ou légèrement 
ramifiées, souvent pubescentes. Ses feuilles en rosette basale, larges, ovales à arrondies aux 
bordures souvent dentées. Ses fleurs sont regroupées en inflorescences terminales en forme de 
grappes, généralement tubulaires, de couleur bleu-violet. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un tamis de 1 mm. Souffler délicatement  pour retirer les débris plus volatiles.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat humide et bien drainé. Ne 
pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Résistant aux sols légèrement acides. Ells s’adapte aussi bien aux sols humides qu’aux 
périodes de sécheresse modérée. Lorsque les jeunes plants atteignent le stade de 6-8 feuilles, 
repiquez-les en pleine terre avec un espacement de 20-30 cm. Une fertilisation azotée modérée 
peut être ajoutée pour stimuler leur croissance. Maintenez une température de 15-25°C au 
printemps et autour de 5°C en hiver.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies sèches, les pelouses calcaires, les landes ouvertes 
et sur les coteaux. Elle prospère en plein soleil et tolère les zones semi-ombragées. Elle préfère les 
sols secs, bien drainés, calcaires et pauvres en nutriments.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Pilosella officinarum (Vaill., 1754)
Piloselle
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Herbacée vivace pouvant atteindre 15 à 40 cm. Ses tiges sont dressées, généralement non 
ramifiées et pubescentes, de couleur verte à rougeâtre. Ses feuilles sont basales, en rosette, ovales 
à lancéolées, avec des bordures lisses ou légèrement dentées, souvent recouvertes de poils à la 
surface. Ses fleurs sont regroupées en capitules solitaires ou en petits groupes au sommet des 
tiges. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire en supprimant la partie duveteuse 
des graines. Souffler délicatement pour éliminer cette partie. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un premier tamis de 0,7 mm puis sur un second de 0,5 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler délicatement pour retirer les débris 
plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut 
être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température 
constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement 
humide et bien drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, 
ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Résistante aux sols pauvres et aux conditions difficiles. Elle tolère aussi bien la 
sécheresse que les sols légèrement humides. Lorsque les jeunes plants atteignent le stade de 4-6 
feuilles, repiquez-les en pleine terre, avec un espacement de 20-30 cm. Placez-les sous ombrière 
temporaire pour stabiliser leur croissance. Une fertilisation azotée légère peut être appliquée pour 
accélérer leur développement. Maintenez une température de 15-25°C au printemps et d’environ 
10°C en hiver.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les pelouses sèches, landes, friches, bords de chemins et 
pentes rocailleuses. Elle prospère en plein soleil et tolère mal l’ombre. Elle préfère les sols secs, 
pauvres en nutriments, bien drainés, et calcaire. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Poa pratensis (L., 1753)
Pâturin des prés
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 100 cm. Ses tiges sont dressées, souvent fines et creuses 
et généralement non ramifiées. Ses feuilles sont longues, étroites et linéaires, avec une texture 
plutôt douce. Leur base est généralement enroulée. Ses fleurs sont regroupées en panicules 
lâches, vert à beige, devenant brunâtre à maturité.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
délicatement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un tamis de 2 mm. Eliminer le matériel retenu sur le tamis. Retirer à la main les gros débris 
restants. 

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. Pour 
améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut être 
envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement humide et bien 
drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 2 
mm max).

Production - Elle s'adapte bien aux sols légèrement acides, typiques des pâturages. Semis printanier à 
une température de 15-20°C. En zones tempérées, elle se ressème facilement si les conditions sont 
favorables. Pour une bonne reprise, maintenir le substrat légèrement humide après le semis, puis 
espacer les arrosages pour éviter un excès d'humidité. Repiquer les jeunes plants en godets de 10,5 cm 
ou en pleine terre tous les 20-30 cm pour favoriser leur développement en touffes 
denses, propagation naturelle effectuée à l’aide de rhizomes. Une fertilisation azotée peut être 
ajoutée pour une pousse plus rapide. Maintenir une température de 15 à 25°C à partir du printemps et 
10°C en hiver.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies naturelles, les pâturages, les pelouses, les bords de 
route, les zones ouvertes et les forêts clairsemées. Elle prospère en plein soleil et tolère les zones 
semi-ombragées. Elle préfère les sols modérément riches en nutriments, légèrement humides et 
légèrement acides.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Poa trivialis (L., 1753)
Pâturin commun
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 80 cm. Ses tiges sont dressées, généralement fines et 
creuses, souvent ramifiées à la base. Ses feuilles sont longues, étroites et linéaires et une surface 
légèrement rugueuse. Leur base est généralement enroulée. Ses fleurs sont regroupées en 
panicules lâches, de couleur verte à bleutée, devenant plus claires à maturité.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
délicatement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un tamis de 2 mm. Eliminer le matériel retenu sur le tamis. Retirer à la main les gros 
débris restants. 

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut 
être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température 
constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement 
humide et bien drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, 
ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien aux sols légèrement acides, typiques des pâturages. Semis 
printanier à une température de 15-20°C. En zones tempérées, elle se ressème facilement si les 
conditions sont favorables. Pour une bonne reprise, maintenir le substrat légèrement humide 
après le semis, puis espacer les arrosages pour éviter un excès d'humidité. Repiquer les jeunes 
plants en godets de 10.5cm ou en pleine terre tous les 20-30 cm pour favoriser leur 
développement en touffes denses, propagation naturelle effectuée à l’aide de rhizomes. Une 
fertilisation azotée peut être ajoutée pour une pousse plus rapide. Maintenir une température de 
15 à 25°C à partir du printemps et 10°C en hiver.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les prairies humides, les bords de rivières, les clairières et les forêts 
clairsemées. Elle se développe dans les zones ombragées à mi-ombre. Elle préfère les sols 
humides, riches en nutriments et matière organique, souvent limoneux ou argileux, légèrement 
acides.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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Pulicaria dysenterica ((L.) Bernh., 1800)
Pulicaire dysentérique
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Herbacée vivace pouvant atteindre de 30 à 120 cm. Ses tiges sont dressées, solides et légèrement 
ramifiées, avec souvent une teinte rougeâtre et légèrement velues. Ses feuilles basales sont en 
rosette, ses feuilles caulinaires sont alternées, lancéolées à ovales. Leurs bords sont dentés et 
rugueux. Ses fleurs sont regroupées en capitules formant des inflorescences en corymbes, de 
couleur jaune.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire en supprimant la partie duveteuse 
des graines. Souffler délicatement pour éliminer cette partie. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 0,7 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement humide et bien 
drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 
2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien à tout type de sol, a une préférence pour les sols légèrement 
acides. Semis printanier à une température de 15-20°C. En zones tempérées, elle se ressème 
facilement si les conditions sont favorables (sol toujours frais et exposé mi-ombre) . Pour une 
bonne reprise, maintenir le substrat légèrement humide après le semis, puis espacer les arrosages 
pour éviter un excès d'humidité. Repiquer les jeunes plants en godets de 10,5 cm. La propagation 
naturelle est effectuée à l’aide de rhizomes, ils s'étalent assez lentement.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les bords de rivières, les marais, les fossés et les 
prairies humides. Elle prospère en plein soleil et tolère les zones semi-ombragées. Elle préfères les 
sols humides, riches en matière organique, argileux ou limoneux, et basiques. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Ranunculus acris (L., 1753)
Bouton-d'or
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 90 cm. Ses tiges sont dressées, rigides, souvent 
anguleuses, creuses et légèrement velues. Ses feuilles basales sont palmées et découpées en 
lobes, ses feuilles caulinaires sont plus allongées et moins découpées. Ses fleurs sont lâches et de 
couleur jaune.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un  tamis de 1 mm. Garder uniquement le matériel retenu sur le tamis. Souffler pour 
retirer les débris plus volatiles que les graines.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement humide et bien 
drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 
2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien à tout type de sol, a une préférence pour les sols légèrement acides 
et frais, de type prairie voire marécageux. Semis printanier à une température de 15-20°C. En 
zones tempérées, elle se ressème facilement si les conditions sont favorables (sol toujours frais et 
exposé mi-ombre). Pour une bonne reprise, maintenir le substrat toujours humide après le semis, 
tout en espaçant les arrosages pour éviter un excès d'humidité. Repiquer les jeunes plants en 
godets de 10,5 cm. Résiste très bien aux basses températures hivernales allant jusqu'à des -20°C.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies, les pelouses et les bords de chemins ainsi que 
dans des environnements légèrement humides mais bien drainés. Elle prospère en plein soleil et 
tolère les zones semi-ombragées. Elle préfère les sols riches en nutriments, argileux ou limoneux, 
légèrement acides.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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Scabiosa columbaria (L., 1753)
Scabieuse colombaire
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 80 cm. Ses tiges sont dressées, robustes, souvent 
ramifiées et légèrement velues. Ses feuilles basales sont en rosette, ovales à lancéolées, ses 
feuilles caulinaires sont plus petites et étroites, disposées de manière alternée. Ses fleurs sont 
regroupées en capitules arrondis, de couleur bleu-violet.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut 
être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température 
constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement 
humide et bien drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, 
ou très peu (1 à 2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien à tout type de sol, a une préférence pour les sols drainant et 
légèrement calcaire. Semis printanier à une température de 15-20°C. En zones tempérées, elle se 
ressème facilement si les conditions sont favorables (sol toujours frais et exposé mi-ombre). Pour 
une bonne reprise, maintenir le substrat toujours humide après le semis, tout en espaçant les 
arrosages pour éviter un excès d'humidité. Repiquer les jeunes plants en godets de 10,5 cm. 
Résiste très bien aux basses températures hivernales allant jusqu'à des -15°C, les pieds au sec. 

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies, les pelouses sèches et les bords de chemins. Elle 
prospère en plein soleil et tolère mal l’ombre. Elle préfère les sols bien drainés, calcaire ou 
sableux, légèrement riches en nutriments. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Silene dioica ((L.) Clairv., 1811)
Compagnon rouge

CARYOPHYLLACEAE
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Herbacée vivace pouvant atteindre 30 à 70 cm. Ses tiges sont dressées, robustes et anguleuse, 
légèrement velues et ramifiées. Ses feuilles sont opposées, lancéolées à ovales, aux bordures lisses 
ou légèrement dentée. Ses fleurs sont regroupées en inflorescences terminales, de couleurs rouge 
ou rose vif, avec les pétales en forme de cœur. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 1,25 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement humide et bien 
drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 
2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien à tout type de sol, a une préférence pour les sols léger et 
légèrement calcaire. Semis printanier à une température de 15-20°C. En zones tempérées, elle se 
ressème facilement si les conditions sont favorables (sol toujours frais et exposé mi-ombre). Pour 
une bonne reprise, maintenir le substrat toujours humide après le semis, tout en espaçant les 
arrosages pour éviter un excès d'humidité. Repiquer les jeunes plants en godets de 10,5 cm.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les bords de rivières, les fossés et les prairies 
humides. Elle prospère en plein soleil et tolère les zones semi-ombragées. Elle préfère les sols 
humides, riches en nutriments, argileux ou limoneux, légèrement acides.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce

0,5 mm



Stachys recta (L., 1767)
Epiaire droit
LAMIACEAE
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Herbacée vivace pouvant atteindre 40 à 80 cm. Ses tiges sont dressées, rigides, anguleuses et 
velues. Ses feuilles sont opposées, ovales à lancéolées, avec des bordures légèrement dentées et 
une texture velue. Ses fleurs sont regroupées en inflorescences terminales, formant des épis 
denses, de couleur jaune pâle à dorée. 

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 1,6 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement humide et bien 
drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 
2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien aux sols calcaires, bien drainés, et aux emplacements en plein soleil 
ou mi-ombre. Semez au printemps à une température de 15 à 20°C dans un substrat léger et 
humide. Une fois les plantules au stade 4 à 6 feuilles, repiquer les individuellement en godets de 
10,5 cm. Arrosez modérément après l’établissement. Résistante assez bien à la sécheresse, cette 
plante est idéale pour les jardins naturels ou les prairies calcaires.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies, les bords de chemins et les terres cultivées. Elle 
prospère en plein soleil et tolère les zones semi-ombragées. Elle préfère les sols bien drainés, 
riches en nutriments, argileux ou limoneux, légèrement basiques.

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce



Symphytum officinale (L., 1753)
Consoude officinale

BORAGINACEAE
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Herbacée vivace pouvant atteindre 40 à 100 cm. Ses tiges sont robustes, dressées, souvent velues, 
généralement creuses et de couleur verdâtre à rougeâtre. Ses feuilles sont grandes, ovales à 
lancéolées, avec une texture rugueuse et velue et des bordures légèrement ondulées. Ses fleurs 
sont en grappes terminales, formées de petites fleurs en forme de cloche, de couleur violette, rose 
ou blanche.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 2,5 mm puis sur un second de 1,6 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 15 et 30 jours à germer dans des conditions optimales. 
Une stratification au froid est recommandée pour améliorer le taux de germination. Il s'agira de les 
placer dans un milieu humide (ex : sable, vermiculite) et de les conserver à 4°C pendant 4 à 6 
semaines. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température constante 
favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement humide et bien 
drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Ne pas recouvrir les graines, ou très peu (1 à 
2 mm max).

Production - Elle s'adapte bien à tout type de sol, a une préférence pour les sols humifères. Semis 
printanier à une température de 15-20°C. En zones tempérées, elle se ressème facilement si les 
conditions sont favorables (sol toujours frais et exposé mi-ombre). Pour une bonne reprise, 
maintenir le substrat toujours humide après le semis, tout en espaçant les arrosages pour éviter 
un excès d'humidité. Repiquer les jeunes plants en godets de 10,5 cm. Place les plantes de 
préférence sous voile d’ombrage.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve dans les milieux humides tels que les bords de rivières, les marais et les prairies 
humides. Elle prospère dans les zones semi-ombragées et peut tolérer l’exposition en plein soleil. 
Elle préfère les sols humides, riches en matière organique et nutriments, argileux ou limoneux. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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Tragopogon dubius (Scop., 1772)
Grand salsifis
ASTERACEAE
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Herbacée bisannuelle pouvant atteindre 30 à 60 cm. Ses tiges sont dressées, creuses, ramifiées 
dans leur partie supérieure et souvent striées. Ses feuilles sont longues, étroites et linéaires. Ses 
fleurs sont grandes et solitaires, de couleur jaune vif, en forme de capitule. Chaque fleur est 
entourée de longues bractées pointues.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire en supprimant la partie duveteuse 
des graines. Souffler délicatement pour éliminer cette partie. Disposer le mélange de graines et de 
débris sur un premier tamis de 2 mm puis sur un second de 1 mm. Garder uniquement le matériel 
retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 10 et 20 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 24h avant le semis peut 
être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température 
constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement 
humide et bien drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Les graines peuvent être  
semées à 5 mm de profondeur.

Production - Elle s'adapte particulièrement aux sols légers et bien drainés, avec une préférence 
pour des conditions ensoleillées ou légèrement ombragées. Semis de printemps recommandé à 
une température de 15-20 °C pour favoriser une germination optimale. Les graines doivent être 
légèrement recouvertes de terre fine, et le substrat maintenu humide mais non détrempé. Une 
fois les plantules développées jusqu’au stade 6-8 feuilles, elles peuvent être repiquées en godets 
individuels de 10,5 cm. Arrosez modérément après l’établissement. A des facilités à résister à la 
sécheresse.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies, les pelouses sèches et les bords de chemins. Elle 
prospère en plein soleil et tolère mal l’ombre. Elle préfère les sols bien drainé, sableux ou 
limoneux, légèrement acides. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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Trifolium dubium (Sibth. 1794)
Petit trèfle jaune

FABACEAE
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Herbacée annuelle pouvant atteindre 10 à 30 cm. Ses tiges sont minces, étalées ou légèrement 
dressées, souvent ramifiées à la base. Ses feuilles sont trifoliées, ses folioles sont petites et ovales 
avec des bordures légèrement dentées. Ses fleurs sont petites, regroupées en inflorescences 
globuleuses de couleur jaune pâle.

Caractéristiques principales de 
l'espèce

Caractéristiques principales de l'espèce

Nettoyage des graines - Laisser sécher les graines dans une pièce correctement ventilée. Broyer 
vigoureusement ces dernières à la main avec un geste circulaire. Disposer le mélange de graines et 
de débris sur un premier tamis de 1 mm puis sur un second de 0,7 mm. Garder uniquement le 
matériel retenu entre ces deux largeurs de maille. Souffler pour retirer les derniers débris.

Germination - Les graines mettent entre 7 et 14 jours à germer dans des conditions optimales. 
Pour améliorer le taux de germination, un trempage à l'eau tiède pendant 12 à 24h avant le semis 
peut être envisagé. La germination est optimale entre 15 et 20°C, le maintien d'une température 
constante favorise une germination uniforme. Semer les graines dans un substrat légèrement 
humide et bien drainé. Conserver les semis dans une forte humidité. Les graines peuvent être  
semées à 5 mm de profondeur.

Production - Elle prospère dans des sols bien drainés, neutres à légèrement alcalins, et préfère 
une exposition ensoleillée à partiellement ombragée. Semer au printemps dans un sol légèrement 
humide. Les plantules peuvent être repiquées en godets de 10,5 cm au stade 4-6 feuilles. Une fois 
établie, elle nécessite peu d’entretien et supporte une sécheresse modérée.

Techniques culturalesTechniques culturales

On la retrouve principalement dans les prairies, les pelouses sèches et les bords de chemins. Elle 
prospère en plein soleil et peut tolérer les zones semi-ombragées. Elle préfère les sols bien drainé, 
argileux ou limoneux, et pauvres en nutriments. 

Ecologie habituelle de l'espèceEcologie habituelle de l'espèce
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